
La politique étrangère des Etats-Unis
Avant la Conférence de Londres

Lake-Success, le 26 novembre.
Le j our de mon départ de New-York,

la p oste m'app ortait un opuscule p ublié
pa r le Dép artement d'Etat américain
à l'intention de la presse étrangère,
p our lui expliquer les buts actuels de
la politique étrangère de ce pays.
Comme je n'ai vu nulle p art en Eu-
rope la publication, ou même le com-
mentaire de cette brochure, je crois
de mon devoir de la résumer ici, d'au-
tant plus qu'elle est d'une haute ac-
tualité à la veille d'un voyag e qui me
conduira à Londres po ur observer le
déroulement de la conf érence des mi-
nistres des af f a ires  étrangères des
quatre grandes p uissances au suj et de
l 'Allemagne et de l 'Autriche.

Traités de paix.

Le pre mier but de la p olitique amé-
ricaine est de tout mettre en œuvre
p our activer l 'étude et la signature
des traités de pa ix encore en suspens.
C'est exactement ce que M. Marshall
f era à Londres au suj et de nos voisins
germaniques. C'est ce qWil f era ensuite
pour le J apon . Le but des Etats-Unis,
dans ceci, c'est de p ermettre au monde
de retourner au pl us vite à son état de

paix stable, et d'enlever aux nations
encore occupées le p oids des armées
installées chez elles, sans po ur autant
sacrif ier la sécurité nécessaire.

Plan Marshall.

Le second but est d'aider au redres-
sement économique de l 'Europ e et de
sauver les démocraties europ éennes
non seulement du communisme mena-
çant , mais aussi et surtout du chaos et
de l'anarchie, de f açon à garantir la
p ropre sécurité des Etats-Unis et de
pr évenir l'isolation politique , économi-
que et culturelle de l'Amérique.

Antitotalitarisme,

Le troisième but est de s'op opse r à
tout gouvernement , parti po litique ou
group e social cherchant à conquérir
d'autres nations p ar une agression di-
recte ou indirecte, ou cherchant à pro-
longer la misère humaine dans un but
poli tique.

Si vis pacem...

Le quatrème but enf in est de main-
tenir des f orces armées suff isantes de
f açon à pou voir déf endre en tous
temp s les droits de l 'individu et la
liberté des group es humains, en con-
f ormité avec la Charte des Nations
Unies.

Le Dép artement d'Etat souligne que
cette politi que n'a rien de nouveau,
mais qu'elle est en accord absolu avec
tous les actes, toutes les conventions
signées par les gouvernements de
Washington , sous la p résidence de M.
Roosevelt comme sous celle de M.
Truman. Les buts déf inis p lus hauts
sont app uyé s p ar une maj orité si écra-
sante du p eup le américain que les deux
grands p artis s'y sont ralliés et que
l'idée même de pouvoir les utiliser
dans un but de pr op agnde électorale
est ridicule. La politique étrangère
américaine est bi-p artite (c 'est-à-dire
autant rép ublicaine aue démocratique)
et véritablement identif ié e avec les
aspira tions générales du p eup le améri-
cain.
(Suite page 3.) Paul A. LADAMF.

JL g\\y procnam, h *Lc_ UI\AMK-Ae- 'p?u<?is...
aura lieu le Tir cantonal du Centenaire, annoncé par la belle atflche du peintre

Georges Froidevaux que nous reproduisons ci dessous

Chacun le sait : dans le ca-
dre des f estivités p révues p our
commémorer le Centenaire de la
Rép ublique, un tir cantonal aura
lieu en notre ville QUI , du 9 au
19 Iuillet, rassemblera dans la Mé-
trop ole de l'horlogerie Vélite de
nos tireurs. C'est là une manif es-
tation d'envergure et à la pr épa-
ration de laquelle le comité d'orga-
nisation Qui s'est constitué voue
tous ses soins. Rapp elons, à titre
indicatif , Qitttl tf ag iru du 8e tir
cantonal organisé depu is la f onda-
tion de la société.

Le dernier tir avait eu lieu
en 1926 à Neuchâtel qui, lors de la
célébration du Cinquantenaire de la
Répu blique, avait déjà organisé un
tir iédéral, alors qu'il f aut remon-
ter en 1913 pour constater en no-
tre cité la mise sur pied d'un tir
cantonal.

La réalisation d'une telle
initiative n'est p as toute simpl e, on
le comprendra aisément, et elle exi-
ge de ceux qui sont à la brèche un
travail sans rép it. C'est ainsi que, dernièrement, le comité d'organisation a p ro-
cédé au choix de l'aff iche qui annoncera p artout la grande manif estation qui aura
lieu en notre ville. Après un premier concours sans résultat, un second concours
d'honneur organisé entre quelques artistes a permis au jury de s'arrêter au
pr oj et présenté par Af. G. Froidevaux, de La Chaux-de-Fonds, qui reçut notam-
ment p our récompense un prix de 700 f rancs.

L 'oeuvre de l'artiste chaux-de-f onnier Georges Froidevaux, p eintre de
mérite et de talent s'il en f ût, a une belle allure et révèle autant d' art que de
science d'aff ichiste. Sur un f ond Jbleu, ce soldat si bien construit, dans un
résumé architectural que l'on verra de loin, se détache p ar les noir, les blanc
et les rouge puissants dont U est f ormé, tandis que le vert du f usil et la cocarde
rouge-blanc-vert f ont de M un f ier et énergique Neuchâtelois. Le travail de l'ar-
tiste p our amener les couleur de notre drap eau a été très subtilement couronné
de succès, car cette aff iche est bette, elle est j uste et on la verra de loin : trois
qualités qu'il s'avère souvent diff icile de réunir et qui f ont la bonne aff iche.

La lettre, aussi en vert, a été f ort bien dessinée. Le mot « La Chaux-de-
Fonds » ressort judicieusement sur un f ond blanc, tandis que l'inscript ion « Tir
cantonal » est peut-être un peu mince. L'ensemble en tout cas sera remarqué sur
nos p anneaux d'aff icha g e et nous nous p laisons â en f éliciter très vivement
M. Georges Froidevaux.

Quelles sont les villes les plus
dangereuses du monde ?

La police de Copenhague vient de
procéder à une enquête auprès des po-
lices de cinquante grand es villes dans
toutes les parties du monde, à l'effet
de mieux connaître las conditions'du
trafi c et de savoir où la circulation
est le mieux organisée. Après l'envoi
des cinquante questionnaires , trente-
cinq réponses sont parvenues dans la
capitale danoise. U en ressort que la
ville la plus dangereuse du monde est
Le Caire où. en moyenne. 34 piétons
et automobilistes sur 100.000 habitants
sont victimes d'accidents. Johannes-
burg vient ensuite avec 28,8 accidents
pour 100.000 habitants. Voici les taux
de quelques autres villes : Los-Ange-
les 26,3, San-Francisco et Sy dney 16,1.
New-York est une ville relativement
sûre, avec le taux de 9,1. alors que
•les conditions sont meilleures encore
à Londres, avec 8,6. Au total. 713 per-
sonnes par an sont victimes d'acci-
dents à New-York. 583 à Londres, 511
au Caire. 503 à Los-Angeles. 172 à
Johannesburg. Le total des rapports
de police pour contraventions aux lois
de là circulation est en une année de
715.000 à Los-Angeles. de 504.000 à
New-York, de 473.000 à San-Francis-
co. de 298.000 à Détroi t, de 295.000 à
Philadelphie et seulement de 113.000 à
Londres.

C'est Copenhague elle-même qui
détient le record du monde de bicy-
clettes par rapport au nombre des
habitants. On compte en effet 666 bi-
cyclettes par 1.000 habitants. Stock-
holm vient ensuite avec 471 p 1000 ;
Birmingham 339. Liverpool . 304. Con-
cernant les bicyclettes, on ne possède
pas de renseignements sur New-York
et Londres. On a pu constater toute-
fois que Paris semble détenir le re-
cord des bicyclettes en nombre abso-
lu , 719.843 y sont enregistrées. Copen-
hague compte environ 500.000 bicy-
clettes. Birmingham 400.000, Liverpool
225.000.

Les policiers danois ont pu consta-
ter que leur ville détient un autre re-
cord, mais peu fl atteur, celui des dé-
lits d'ivresse au volant. A Copenha-
gue qui . avec ses faubourgs dépasse
légèrement un million d'habitants, la
police arrête en une année 1218 chauf-
fards en état d'ivresse, alors qu'à
Londres, qui ne compte pas loin de
8 millions d'habitants , la police n'ar-
rête en une année que 519 personnes
pour le même délit . On en tire la con-
clusion que la sévérité des sanctions
prises dans les pays nordique s contre
les chauffeurs ivres n'atteint pas son
but. car le record de Copenhague est
suivi de près par Oslo et Stockholm.
Dans toutes les autres villes du monde
les automobilistes font preuve de plus
de retenue sous le rapport de la bois-
son.

Non, Madeleine Ozeray n'est pas morte...Les reportages
de «L^lmpartlal»

Un récent portrait de l'exquise Madelei-
ne Ozeray, l' ancienne partenaire de
Louis Jouvet , qu 'on avait crue morte pen-

dant plus de deux ans.
. (Photo François Jacques.)
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j De noire correspondant spécial
| François JACQUES

Paris, le 26 novembre 1947.
Alors que les Allemands occupaient

la France, à cette période où l'Europe
était à peu près complètement coupée
de l'Améri que et privée de nouvelles
de l' autre oontme&t, un bruit se répan-
dit à Paris, hallucinant , terribl e, inat-
tendu , incroyable.. . mais tout le mon-
de le crut car à cette époque tou t le
monde croyait tout. M. Jean-Lopuis
Vaudoyer , ex-adm'miLstriateur de la
Comédie Françai-se. y fit lui-même
écho dans un articl e paru dans « Co-
mé'diia». Tout Paris pleura it Madeleine
Ozeray que l'on croyait morte en
Amérique du Sud.

• Heu reusement la nouvelle fut dé-
mentie à la libération et aujourd'hui
Madelein e Ozeray est parm i nous.

Ayant-guerre c'étai t une grande pe-
tite fille que l'on voyait déambuler
dans les oou,loirs poussiéreux de l'A-
thénée et se faire applaudir aux côtés
de Louis Jouvet dans « Ondine ». Je
me souviens de sa dernière représen-
tation en zon e lii b re en 1941 à Cler-
mont Ferran d. Elle interprétai t triom-
phalement <-(L'l?ccFe des femmes» tou-
iours aux côtés du Maître . Elle était
si jolie et fin e, éthérée comme la fée
d'un conte, presque divine...

Aux cheveux blonds et aux
yeux bleus...

C'était une enfant aux cheveux
blonds et aux yeux bleus. Elle était
née en Belgique dans la pittoresque
petite ville de Bouillon et c'est là . par-
milles ruines merveilleuses d'un vieux
château fort de légende qu'elle se pro-
menait seule pour penser à sa carrière
à venir. On ne prit pas au sérieux sa
vocation. Pourtant, après avoir fait
des études à Bruxelles et Liège, elle
obtint de rentrer au Conservatoire.

Premier prix de comédie. Elle est
heureuse. Elle connaît Raymond Rou-
leau et entre dans sa troupe « Le théâ-
tre du Matais ». Elle débute à Bruxel-
les dans « Liliom » et « Le Mal de la
Jeunesse ». C'est à Paris en décembre
1931 qu'elle devait reprendre cette piè-
ce au théâtre de l'Oeuvre.

Aussitôt le cinéma s'empare de sa
fraîcheur et de son talent. Elle tourne
«Une jeuinle fillle et un million » , «Scam-
pole ». Après une séri e de films plus
ou moins importants elle est à Berlin
la partenaire de Fernand Gravey dans
« La guerre des valses ». Puis dans
« Casanova » avec le regrett é Mos-
j oukine.
(Suite page 3.) François JACQUES.

...mais elle est brûlée vive huit fois par semaine dans les coulisses
du théâtre Hébertot.

/ P̂ASSANT
Le métier de j ournaliste va-t-il de-

venir imp ossible ?
Et n 'osera-t-on bientôt plus mettre une

idée dehors sans risquer qu'elle ne vous
saute à la gorge trois ou quatre ans plus
tard , en vous disant : « Dis donc mon
vieux ! Te souviens-tu de ce que tu opi-
nais à l'époque au sujet de tel ou tel
événement ou de ted ou tel personnage ?
Et comment accordes-tu tes avis et ex-
pressions d'alors avec ton jugement et
tes actes d'aujour d'hui ? »

Si je vous mets en face de oe pro-
blème angoissant, et qui fait couler dans
taon dos des sueurs froides, c'est que
j'ai reçu l' autre jour la babillarde sui-
vante, ma foi fort bien tournée :

La Ohaïux-de-Fonds.
le 20 novembre.

Mon dher Bikini,
La fidélité des chiens n'a d'égal»

que l'inconstance des hommes, preu-
ve en, soient les « Notes d'un Pas-
sant » du 5 ma ' 1943. Apparemment,
ton j ournaliste de patron a-Ml dia-
tnétrailiament changé d'avis depuis
lors, sinon tu ne serais pas chez
lui !

Espérons pour toi qu 'un nouveau
revirement ne surgira pas dans son
esprit — cela arrive parfois aux
h omîmes de son mét'er.

Méifie-toi.
Zimba.

Qu'avas-j e donc écrit ce fatidique 5
mai 1 943 et que me reproche cette Zim-
ba , dont la mémoire véritablement prodi-
gieuse se classe directement après les
chevaux calculateurs d'Elberfeld et au-
tres chiens savants ?

Après multiples recherches dans les
archives du journal, j 'ai fini par retrou-
ver une « Note » où naturellement
j e « chinais » les caniches taillés à la
zazou , dont les poils des jambes retom-
bent comme des pantalons qui auraient
perdu leurs bretelles et dont le museau
recouvert de côtelette les fai t ressembler
à des roquentins d'autrefois.

Pauvres bêtes ! disais-je. On peut
bien dire qu'eMes font un métier de
chien...

Evidemment Bikini est assez sembla-
ble au portrait flatteur tracé plus haut.
Et la malicieuse correspondante a tou-
ché juste...

Mais je lui répondrai très simaipile-
ment qu'en 1 943 le zazouitisme canin fai-
sait sa première apparition et choquait.
Aujourd'hui , il est entré dans les
moeurs. E l'on n'en j ïarle plus. Ain-
si en va-t-il des modes, audacieuses un
j our, périmées le lendemain...

Au surplus que ferait-on , chère Ma-
dame, si l'on ne pouvait de temps à au-
tre changer d'opinion ? On est révolu-
tionnaire à vingt ans , conservateur à qua-
rante et rhumatisant à soixante ! Quant
à moi j 'ai exprimé sur tant de choses des
avis si variés, et j'ai vu tant de gens dits
sérieux retourner leur veste dans un mon-
de qui marche sur la tête, que je ne
m'en fais plus ...

Tant pis pour les chiens qui font pipi
dans la rue sans même enlever leur cu-
lotte 1

Ils ne m'enlèveront pas l'amitié et le
respect que j e vous dois...

Le père Piquerez.

P R I X  DA B O N N E M E N I
franco pour la Suisse:

I an Fr. 24.
i mol» » 12.-
î mols a 6.—
1 moi» » 2.10

Pour l'Etranger:
1 an Fr. 52.- 6 mol» Fr. 27.50
J mols > 14.50 1 mois » 5.25
Tarit» réduits pour certain» pays,

»• renseigner à nos bureaux.
Téléphone 2.28.94

Chèques postaux:
IVb 525. La Chaux-de-Fond»

P R I X  DES A N N O N C E S

La Chaux-de-Fond» 13 et. le mm
Canton de Neuchâtel

et Jura bernol» 16 et. le mm

Suisse . ¦ . 18 et. le mm

(minimum 25 mm)
Réclama» 70 et. le mm .

•"TN Régie extra - régionale
|4 K,  «Annonces-Sulstes » S. A.
VÎ$V Genève, Lauianne et »uce.

Le conseiller national W. Bringolf ,
invité à prendre part au congrès , du
parti social-démocrate de Tchécoslo-
vaquie, a offert en sa qualité de pré-
sident de la viMe de Schaffhouse un
cadeau au président Bénès.

Il s'agit 'de la pho tocopie d'une bible
manuscrite d'origine tchèque, dont l'o-
riginal se trouve à la bibliothèque de
la ville de Schaffhouse. Cette bible
date de l'an 1450 environ. Dans sa
lettre d'accompagnement. M. Bringolf
écrit que ce cadeau est un modeste
témoignage de symp athie au président
Bénès. « qui a toujours servi la cause
de la démocratie ». ainsi qu 'au peuple
tchécoslovaque.

UN CADEAU DU PRESIDENT
DE LA VILLE DE SCHAFFHOUSE

AU PRESIDENT BENES

Devant un tribunal anglais
Le juge. — Prisonnier , la veuve

Jackson vous accuse de lui avoir volé
un cochon. Qu'avez-vous à dire ?

Le prisonnier. — C'est vrai. Votre
Honneur.

— Et qu 'en avez-vous fait ?
— Je l'ai tué . et puis ie l'ai mangé.
— Et vous n'en avez pas de re-

mords ? Quand, à l 'heure du j ugement
dernier, vous vous trouverez en pré-
sence de la veuve Jackson et de son
cochon, que direz-vous ?

— Pardon. Votre Honneur , êtes-
VO'US bien sûr que le cochon y sera !

— Certainement qu 'il y sera.
— Eh bien ! j e dirai à la veuve

Jackson : « Le voilà, votre cochon ! »
¦ 

i

Echos

Il n'y a pas que la princesse Elisabeth
qui , ces derniers temps, a reçu des ca-
deaux. Bien qu 'il ne se soit pas marié,
lui , (!) le roi George a été l'objet d'une
attention de l'émir de. TransJ ordanie qui
'lui a fait don de magnifiques chevaux.
De quoi se réjo uir, pas vrai ? — Notre

I photo : Un des chevaux tenu par un
' . sergent de la légion arabs. i

La .roi reçoit aussi des cadeaux...



A vendre à PESEUX-CORCELLES

très belle
propriété

cuisine, 10 chambres, tout confort,
verger et jardin de 1400 ma. 20170
S'adresser à Na Paul Jeanne»
rat, notaire, à Cernier.

t

Pour vos produits laitiers

un nom

une maison

KERNEN
JLaxkerx e de la. Serre
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Terminages
séries régulières en 6 5/« x 8
8'A et 10 V» "' ancre, à sor-
tir par maison importante
de la place à atelier orga-
nisé.
Offres avec références et
prix sous chiffre T. P.
20235, au bureau de L'Im-
partial.

_
'
&.[ VILLE DE LA CHAUX-DE-FONDS 

w Impôt communal el laie de pompe 1947
Les contribuables dont les bordereaux portent l'échéance

du vendredi 28 notembre 194?
sont invités, d'une façon pressante, à acquitter dès maintenant, leur impôt
à la poste ou au Bureau des contributions, Serre 23, ler étage, qui seul
reçoit les payements par timbres-impôt.
20391 Direction des Finances.

Fabrique sérieuse demande pour entrée de suite ou
époque à convenir :

horloger complet
expérimenté et bon visiteur,

jeune horloger
ayant diplôme de l'Ecole d'horlogerie.

OCCASION UNIQUE de se mettre au courant de la
fabrication complète, petits et grands calibres, quali-
té courante et soignée. - Prière adresser offres com-
plètes sous chiffre P 7166 N à Publicitas, Neuchâtel.

/̂Le labyrinthe

M. WOOD

Traduit de l'anglais

Par une oharmane journée d'avril près d'une
large fenêtre laissée ouverte aux rayons du
soleil de l'après-midi, alors brillants et chauds,
se tenait assise une femme d'environ cinauanite»
dna ans. Une femme, grande, belle imposante,
avec la résolution écrite sur chaoue ligne de
son visage hautain. Elle était vêtue d'une robe
de soie noire avec de légères additions de crê-
pe, et son bonnet de guipure — ou pour parler
plus exactement, ses brides de guipure car la
coiffe n 'était guère visible — portait Quelques
touffes de rubans noirs Sa chevelure d'un noir
bleu était bien conservée et paraissait encore
abondante : ses yeux sombre* avaient un re-
gard sévère, et dénotaient une nature énergi-
que, prête à tout braver. Cette femme était
Mrs. Andinnian ,

Elle s'occupait à tricoter pour auelaues mala-
des pauvres dont elle prenait soin, ainsi aue
son fils, car tous deux étaient charitables. Son
regard se levait fréauemment de dessus son ou-
vrage oour se dirizer avec tendresse vers le
fond du iardin où elle pouvait apercevoir son
fils se livrer à des travaux d* Jardinage : le
contempler était pour elle un plaisir dont elle
ne se lassait Jamais.

— C'est vraiment étrange oue Sir Joseph n 'é-
crive pas pour le demander, songeait-elle — et
c'était là le thème favori de ses rêveries Ce
silence est incompréhensible : Adam ne devrait-
il pas être là-bas. sur les lieux, ne faudrait-il
pas Qu 'il fît connaissance avec se? futures pro-
priétés ! Il me semble aue son oncle devrait
avoir le bon sens de s'anercevoir aue c'est une
chose convenable. De ma vie. j e ne me suis
abaissée à réclamer une faveur... si ce n'était ce
motif. J'adresserais un mot à Sir Joseph afin
de lui proposer la visite d'Adam et... oui. de la
mienne. Du vivant de cette femme. Adam n'au-
rait vraisemblablement r>as reçu un bon ac-
cueil : mais elle n'est plus là ; il y a deux mois
auj ourd'hui qu 'elle es' morte.

La femme à laquelle il était fait allusion avec
une absence de cérémonie aussi complète était
ladv Andinnian : et le semblant de deuil porté
n'était autre que le sien. Un embarras dans son
tricotage contraignit Mrs Andinnian à baisser
la tête : quand elle la releva, son fils avait dis-
para. Au même instant un bruit lointain et af-

faibli d'une conversation parvint à son oreille.
Laissant glisser son ouvrage d'un air d'ennui.
elle releva la tête et se mit à écouter.

— Il est encore à causer avec cette j eune
fille ! C'est cela J'en suis sûre

Mais elle eut beau dresser 'a tète et tendre
l'oreille : ce fut peine perdue, elle ne réussit oac
à reconnaître le son des voix. Elle eut pourtant
une intuition des choses, cette intuition oui nous
frappe parfois au dedans de nous-même. Et
cela lui suffit.

Un domestique d'un certain âge. à l'air res-
pectable et aux manière»: attentives, entra en
ce moment et remit une lettre à sa maîtresse

— De la part de qui ? fit-elle en prenant la
lettre sur le plateau d'argent Un plateau ancien
sur lequel était gravé le cimier des Andinnian.

— C'est la servante ^e Mrs Poole qui vient
de l'apioorter. Madame. Elle attend la réponse.

C'était simplement une invitation amicale ve-
nant d'une voisine, oui priait Mrs Andinnian ain-
si que ses deux fils d'aller passer la soirée
chez elle. Car son second fils. Karl, était venu
lui faire une visite de deux Jours, et il écrivait
des lettres dans la nièce à côté

— C'est , bien nous irons, si Adam n'a oas
d'engagement, aj outa Madame Andinnian. Hé-
witt . allez prévenir M Andinnian oue Je désire
lui parler.

Le serviteur traversa le Jardin et les massifs
d'arbustes. Son maître étr it à converser avec

une très jolie ieune fille aux cheveux blonds et
aux joues rosées, près d'une grille ouverte.

— Madame désire vous voir. Monsieur Adam.
Adam se retourna, et une expression de mé-

contentement assombrit ses traits hautains,
comme si l'interruption n 'était oas de son goût.
C'était un très beau garçon, d'environ trente
ans. grand et laree d'énaules. avec des traits ré-
guliers, l'air altier. la fraîcheur de carnation et
les cheveux noirs de sa mère. Ses veux, d'un
gris sombre, et d'une rare beauté, étaient pro-
fondément enchâssés dans leurs orbJtes. Ses
dents aussi étaient remarquables : blanches,
égales, un neu en avant II les montrait sou-
vent.

— Dites à ma mère aue Je viens à l'instant.
Héwitt

Héwitt partit avec le message La j eune fille
Qui s'était retournée vers un dp ses carrés de
fleurs, car les Jardins se touchaient, se penchait
sur ses boutons de tulipes.

— Je oense qu 'elles seront en fleurs la se-
maine prochaine. Monsieur Andinnian fit-elle en
promenant son recard autou r d'elle.

— Oue m'importent les tulipes, rénondit-il
après une oause pendant laquelle il était resté
apouvé sur la grille d'un air sombre et hautain.
Je veux en savoir davantage.

— Mais... il nV a rien de plus à savoir, répon-
dit Ja j eune fille.

— C'est impossible. Rose. Venez par ici.
Elle obéit et s'approcha. (A suivre^
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Meubles anciens
Vente - achat, W. Blllieux
antiquaire, tél. 2.20.25, Da-
niel - JeanRichard 37, La
Chaux-de-Fonds. 14378

A vendre apgp«.e
que (extenseurs , machines à
ramer, Punching-batl et di-
vers). — S'adresser dès 19 h.
chez M. Juillerat, rue des
Sorbiers 23. 20356

montres, Reueiis. vi
glaces. — Réparations garan-
ties. — S'adr. M. Abel Aubry,
Numa-Droz 33, tél. 2.33.71

A v£EBflre
une rogneuse pour relieur ,
ancien modèle en bon état.
S'adresser Numa-Droz 58 au
2me étage. 20182

Jeune dame SK jabS:
que pour les matinées, n'Im-
porte quel emploi. — S'a-
dresser au bureau de L'Im-
partia l 20407

Femme de ménage chcehre
emploi régulier. — Ecrire
sous chiffre B. V. 20349 au
bureau de L'Impartial. 
pf ihamhn p meublée a louer
UllalllUI G à jeune homme
solvable. — S'adresser au
bureau de L'Impartial . 20424

Chambre et pension ner-
tes à personne sérieuse —
S'adr. au bureau de L'Impar-
tial. 20411

appartement Z,tV&
ces, près de l'Hôtel-de-Vllle ,
serait échangé contre un de
2 ou 3 pièces de suite ou à
convenir. — Ecrire sous chif-
fre P. S. 20346 au bureau de
L'Impartial .
Phamhno meublée ou non,
UllalllUI C à louer à ouvrier
sérieux. — S'adresser rue de
L'Industrie 30, au Sme étage.

20345

Urinant Monsieur solvable
Ul {jDlll cherche chambre
meublée ou non, avec ou
sans pension. Eventuellement
petit logement. — Faire offres
écrites sous chiffre L. K. 20441,
au bureau de L'Impartial.

Demoiselle ¦*S£T&-SSS
meublée, pour le 1er décem-
bre. — S'adresser au bureau
de L'Impartial. 20434
fihamhnp meublée , indé-
UliaillMI C pendante ou non,
avec ou sans pension est
cherchée pour Jeune fille
chez personnes converties.—
Ecrire sous chiffre C. R. 20425
au bureau de L'Impartial.

A uonrlpo * trlcycle d,'en-
VDIIUI D fant, ainsi qu une

chaise balançoire. — S'adres-
ser après 18 h. rue du Doubs
61, au 3me étage. 20358

A UPlutPR rasolr électrique
I G I I U I  D neuf , marque

Tondor, à prix Intéressant.
Superbe occasion pour ca-
deau. — S'adresser après
18 h., rue Jaquet-Droz 12, au
1er étage, à droite. 20362

POUSSettB Gloria,' beige,
moderne, état de neuf. —
S'adresser rue de l'H0tel-de-
Ville 43, au rez-de-chaussée.

20349

A upnrinp robe de soirée.VCIIUI C taffetas rose tail-
le 38, portée une seule fols.
S'adresser le soir depuis 6 h.
à Mme R. Monachon rue L.»
Robert 00. 20403

A vendre cPocca™ onf-s'a-
dresser rue A.-M.-Piaget 47,
an pignon. 2040 1
pnnnnn en très bon état à
uallapC vendre à prix avan-
tageux. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 20430

A unnrlpn un P°ta8er à bols
VcllUI U usagé, 3 trous, 2

bouillottes. — S'adresser rue
de l'Envers 28, au plalnpled.

20455

Usez *L 'lmpartiai»

Sa pointe doit être lisse el PjpZËÈ___ W^SS3^
souple comme la soie, afin PZpPfjB/BSP'PSPP't
qu'elle glisse avec légèreté W/j gX WJ™È!!S
ei douceur sur le papier. Vtcj .¦ \_W^Wï=S>

te stylo de renommée mondiale, a piston et h
niveau d'encre visible, dont le plume d'or a fait

ses preuves depuis plus de 50 ans.
Dans toutes Ica bonnes papeteries, vom
pouvez choisir le stylo KAWECO qui »

vient à votre mainl
Représentation générale pour to Suissot

HERMANN KUHN, Limmatquai 94, ZURICH

^̂ à BOTTES
pour dames, à porter avec chaussures, fermeture
éclair , Fr. 17>9o
Quai. Tretorn Fr. 28.80 Snow-boots Fp. 12.90
Caoutchoucs Fr. 6.90

Pour Messieurs :
Caoutchoucs Fr. 9.80. et 6.90
Snow-boots Fr. 13.90 Quai. Tretorn Fr. 22.80

Envoi contre remboursement

psTm ¦ w& &* m La Chaux"
f\ ifl ¦ l i l de-Fonds
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fabrique d'horlogerie cherche pour de suite ou époque i
:onvenlr :

jeune employé (e)
ictlf et d'initiative, capable de se mettre au courant pou
j ouvoir travailler seul. Situation stable et d'avenir.

Jeune employée
ictive, comme aide du bureau de fabrication.
'aire offres manuscrites avec prétentions sous chiffre D. R
!0276, au bureau de L'Impartial._______________________________________—____________ _̂______________ .̂m

Employée
--Débutan te

Jeune fille serait engagée de suite poui
différents travaux de bureau.
Se présenter au bureau Elierliard & Co
La Chaux-de-Fonds. 2036J

t\en\onteur de \missx %es~

p oseur de cadrans -

emvcnteur

de préférence en fabrique, est

demandé. - Offres

20428 Ctfse -Postale i0630

Place intéressante pour

aide de bureau
J A U G E S  CARY, Fabrique du Verger, Le Locle
Faire offres à Jauges CARY, Le Locle, 10, av. du Collège

HENRI GRANDJEAN s. A.
LA CHAUX-DE-FONDS CSuIsse}

Ti ansports internationaux -„T
Aériens et maritimes
Service rapide pour ta France via Morteau
Tél. C039D 2.44.73 16345



La politique étrangère des Etats-Unis
Avant la Conférence de Londres

(Suite et f in)
Pourtant, il est clair que si les buts

n'ont pas changé , les méthodes adop-
tées pour les atteindre ont été radica-
lement modif iées. C'est ainsi pa r exem-
p le que si l 'Amérique souligne avec
f orce sa volonté d'appuyer — et
de s'app uyer sur — les Nations Unies,
elle f ait comprendre très clairement
que la Charte de San Francisco n'est
pa s considérée p ar elle comme un
obstacle , mais plutôt comme un encou-
ragement à mettre toutes ses f orces
au service de la paix. Elle cherchera
donc de trouver — avec toutes les na-
tions amies qui veulent bien la joindre
— les solutions des pro blèmes qui. non
résolus, risquent d'entraîner le monde
vers une catastrop he. Elle annonce ou-
vertement aue si certaine grande puis-
sance persiste dans son sabotage de
Vorganisation internationale , du re-
dressement économique et social du
monde , et de la conclusion (le traités
de p rix, l'Amérique ira de l'avant sans
elle et , si nécessaire, contre elle.

Faillite d'une politique.

Très f ranchement, le Département
d 'Etat américain reconnaît la lamen-
table f aillite de la coopération entre
les grandes puiss ances, sur laquelle
l'avenir du monde devait être bâti.
Mais sans hésitation , il met toute la
f aute sur le dos de l'U. R. S. S. qui. dit
la brochure en question, « seule a
empêché les Nations Unies de cueillir
en commun les f ruits de la victoire
commune ».

_ Analysan t les raisons de cette f ail-
lite, le Département d'Etat reconnaît
f ranchement l'erreur monumentale
f aite par l'Amérique lorsqu'elle croyait
p ouvoir « apaiser » la Russie et la con-
duire sur la voie de la coop ération p ar
des concessions américaines unilaté-
rales. Cette erreur, dit-il . a maintenant
été corrigée.' Ce f urent tour à tour la
proclamation de la doctrine de Tru-
man, puis celle du Plan Marshall. En-
f in, maintenant , un ef f or t  de contre-
p ropagande américaine, dont le pré-
sent bulletin, écrit le Départem ent d 'E-
tat , est une pr euve ; en même temps
que la nouvelle politiqu e, inaugurée en
Allemagne pur le général Clay . de ré-
p ondre du tac au tac à la « guerre des
nerf s » russe.

Critique américaine.

Il est signif icatif que ces brochures
aient été ouvertement critiquées aux
Etats-Unis. Non p as, certes, que les
journali stes ne soient p as entièrement
d'accord avec ce qu'elles contiennent.
Mas parce qu'ils sont déçus de voir
que l 'Amérique ne va pas p lus loin, et
surtout qu'elle n'y va p as p lus f ort.
Le « New-York Times » p ar exemp le
écrit : « On peut douter que l'ef f o r t  de
contre-propagande du général Clay
p uisse avoir beaucoup de succès. Qui,
en eîf et , peut l'entendre à travers la
gigantesque cacoph onie de la propa-
gande russe ? Et d'ailleurs, c'est moins
le peup le allemand que le p eupl e amé-
ricain et les autres peuples du monde
qui doivent être inf ormés de la poli-
tique étrangère américaine. Nous sug-
gérons à ce propo s la publ ication in-
tégrale de tous les documents relatif s

à la p olitique étrangère tant russe
qu'américaine de ces dix dernières
années. Les peuples seront à même de
j uger en toute impartialité et de mieux
comprednre le choix que l'Amérique
s'est vue obligée de f aire. »

On le voit, aujourd'hui encore, les
Etats-Unis croient nécessaire d'exp li-
quer leur position, et de s'excuser, en
quelque sorte, de jouer, contre leur vo-
lonté , les gendarmes du monde. Mais -
on f era bien de ne pas perdre de vue
les quatre buts signalés plus haut . Ils
expliquent toute la politiqu e étrangère
américaine d'auj ourd 'hui. A Londres,
le secrétaire d'Etat Marshall déf endra
le premier but. A Washington , le pré si-
dent Truman et le Congrès travaillent
en f aveur du second. A Berlin, le gé-
néral Clay s'ef f orce  de réaliser le
troisième. A Washington encore, c'est
le général Eisenhower qui garantit la
mise en application du dern'er.

On p eut dire que la p olitique étran-
gère est entre de bonnes mains.

Paul A. LADAME.

flniim neuGiieiaise
Colombier. — Un bras arraché.

(Corr.) — Un j eune homme de Co-
lombier. M. Rod. fils, entrepreneur oui
était occuoé à actionner une bétonneu-
se. a eu un bras oris dans une courroie
de transmission et en oartie arraché.
Le membre est affreusement mutilé.

Noue orésentons ? l'accidenté nos
olus sincères voeux de rétablissement.
Vers la création d'un centre sportif à

Neuchâtel.
(Corr.) — Une irrroortante séance

du Conseil eénéral de Neuchâtel s'est
tenue hier oour l'examen de plusieurs
Questions d'édili+é. Les conseillère ont
notamment longuement examiné un
oroiet orésenté oar l'autorité commu-
nale oour la création, au chef lieu, d'un
erand centre soortif complètement
éauroé. ,

A Kloten : la piste ouest est terminée

Samedi a eu lieu' à Kloten une fête unique à l'occasion de l'achèvement de la
piste ouest. Environ 300 ouvriers et te chnicien s qui ont trava illé plus de 300
jour s ont été récompensés par un vol au -dessus des Alpes. C'était pour la plu-
part des ouvriers le baptême de l'air. — Notre photo : Lfo Swissair-Douglas sut

la piste.

Ion, Madeleine Ozeray n'est pas morte...N
Les reportages

de «L'Impartial»

(Suite et f in)

Jouvet le clairvoyant
Et Jouvet la découvre. Elle fait ses

débuts à l'Athénée daîis « "Fessa » d'a-
près le magnifique roman de Margaret
Kennedy « La Nymphe au coeur fidè-
le ». Puis c'est une suite de triomphes
« La guerre de Troie n'aura pas lieu ».
« L'Ecole des Femmes » de Molière,
« Le Corsaire » de Marcel Achard,
« Ondine ». de Giraudoux...

A l'écran elle fut l'inoubliable imiter-
prète de «rLiliom » avec Charles
Boyer. « La Maison dans la dune »
(d'après Vau der Mersch) avec Pierre-
Richard Willm. « Knock » (de Jules
Romains) avec Louis Jouvet . « Crime
et Châtiment » avec Pierre Blanchard.
«Ramuntcho» avec Paul Cambo. Louis
Jouvet. Françoise Rosay. « La Fin du
Jour ». pure merveille de Julien Duvi-
vier avec Louis Jouvet, Victor Fran-
cen et Michel Simon...

Auj ourd'hui nous la retrouvons plus
femme qu 'en 1939. mais elle est tou-
jours aussi blonde, fraîche, imgénue,
fragile... Au Théâtre Hébertot elle
joue la « Jeanne d'Arc » de Péguy.
C'est une pièce magnifique et nous
devons la féliciter d'avoir eu le cou-
rage — disons l'audace — de monter
une telle oeuvre et de la jouer, mais

mais elle est brûlée vive huit fois par semaine dans les coulisses
du théâtre Hébertot.

c'est un rôle trop fort , trou dur pour
elle, un rôle qui demande une puis-
sance qu'elle a du mal physiquement à
exprimer. Elle n'en est que plus admi-
rable et étonnante. Le spectacle qu'elle
présenite, s'il est criticable dans sa
conception, est de très grande classe.

Et quelle endurance a la pauvre... Huit
fois par semaine elle est brûlée vive.
Mais comme ce serait trop pénible
pour les spectateurs. Hébertot. qui
pense à tout, préfère que ça se passe
discrètement en coulisses. Nous aussi.

Que va-t-elle faire ?
Que va-t-elle faire maintenant ? Va-

t-elle retourner en Amériqu e ? On sait
qu'elle a quitté la compagnie de Louis
Jouvet pour épouser un Sud-Améri-
cain. En Amérique du Sud, du Centre
et du Nord, à Buenos-Aires. à Haïti , à
New-York, à Montréal. Madeleine
Ozeray a interprété des oeuvres fran-
çaises. Au Canada elle a même tourné
un film dont elle n'est d'ailleurs pas
très fière. Mais' elle ne sait pas encore
si eMe va retourner ou bien rester.
Elle hésite, elle réfléchit...

En attendan t elle va partir en tour-
née en Belgique avec « Sa » Jeanne
d'Arc, elle va faire un film avec Albert
Valentin et en j anvier créer « Cathe-
rine ». la pièce de Bruckner au Théâ-
tre Gramont. Il est aussi question
qu'elle joue «Othello», avec Aimé Cla-
riond. en Suisse. Beaucoup de projets
qui ne semblent pas indiquer qu'elle
s'envolera bientôt pour d'autres riva-
ges.

François JACOUES. I

En Suisse
18.000 logements pour 1948
BERNE, 26. — C. P. S. — La construc-

tion des logements demeure une de nos
p rincip ales préoccup ations. Si, en 1946, on
a édif ié , en dép it des circonstances diff i-
ciles quelque 13j 000 logements, si l'on
p révoit que le même chiff re sera atteint
cette année encore, on doit se rendre â
l'évidence que l'eff ort considérable qui a
été accompli dans ce sens n'est p as encore
suff isant pour rattraper le retard dû aux
nombreuses années « creuses ».

Devant cette situation, l'industrie suisse
du cimenit et les ongames dirigeants de la
Société suisse des entrepreneur s oint étaMi
en commun un programme de construcliion
de logements pour l'année prochaine. Biles
ont décidé que le chWfre des nouveaux lo-
gements construits devrait être porté à
18,000.

Pour atteindre un tel chiffre, les fabriques
de ciment dolv^it donner la préférence,
dans l'octroi de ces précieux matériaux,
aux ccm®truicteu,rs de logenuenits.

La Chaux-de-Fonds
Un exhibitionniste.

On nous signale que samedi dernier
vers 17 heures, un triste individu
s'est permis de faire des exhibitions
malpropres dans le corridor d'un im-
meuble du quartier du collège de l'Ou-
est et cela sans se cacher des en-
fants. Ce n'est paraît-il pas la premiè-
re fois que pareille chose arrive, aussi
pensons-nous que la police est sur les
traces du triste sire.

Bizarreries administratives...
... ou certaines particularités
des restrictions d'électricité

Un de nos abonnés est venu nous expo-
ser le cas suivant :

« Dirigeant un petit magasin où j e suis
obligé de mainten ir une chaleur tempérée
la nui t, j'avais fait l'acquisition d' un radia-
teur électr ique branché sur un compteur
spécial de courant force. Vinrent les res-
trictions d'électricité : l'on m'interdit d;e
mettre mon appare il en action,. J'essaya i
de démontrer q.ue j e n'utilisais ce courant
que la nuit , soit au moment où , de l'aveu
des spécialistes , une bonne .partie de la
force électrique se perd : rien n'y fit ! Je
priai les Services industr iels de bien vou-
loir enlever ce compteur qui ne me servait
plus à rien et j e fis l'acquisition de petits
réchauds à pétrole.

» Je dus d'abord 'régler le montant de
'la location du compteur pour les six mois
'd'elle où j e n'avais pas eu la moindr e oc-
casion d'util iser mon radia teur. Mais j 'eus
ensuite l' extrême surprise de recevoir une
facture de 21 franc s parce que j e n'avais
p as utilisé le minimum de courant p révu
p ar le règlement. Comment l'aurais-ie fai t
pu isque l'on me menaçait de couper la
lumière si ie branchais mon radiateur ? Et
aurait-il fa llu que j 'en, use quand il y avait
30 degrés au-dessus de zéro ? »

Le fait que quand on r éclame des abon-
nés de restreind re le plus possible la C0'n-
somma.tion d'élec'Jriic-ité pour que le maxi-
mum de courant puisse être accordé à l'in-
dustrie , on se demande bien un peu com-
ment on peut faire encore interven ir cet te
fameuse notion du minimum qui , à notr e
humb le avis , ne saurait avoir cours que
lchrsque la situation est normale et qu 'il
n'y a pas de restrictions. Mais nous don-
nerons volontiers connaissance à nos lec-
teurs du poin t de vue des services auto-
risés.

Les mots-croisés du mercredi
Problème No 51.

Horizontalement. — 1. Ne passe pas
par la friture. Dans Marseille. Voisines
de la Sicile. S'entend très peu. main-
tenant , en France. 2. Fis un certain
travail de nettoyage. Ceux d'Ecosse
sont très connus. 3. Se met en boîte .
Conj onction . Poisson de mer. 4. Dans
Brest. Ont quelquefois plus d'esprit
que les grands. Un « p » devant et il
empêche le snob de dormi r quan d il
est faux . Fin d'infinitif . 5. Se suivent
dans l'alphabet . Leurs racines libèrent
l'intestin. Exige des demoiselles. 6. Du
verbe « être ». Article. Aiment les dé-
placements. 7. Fait l'enchantement des
touristes. Pour les langues, il eut de
l'admiration, mais leur donna pourtant
sa malédiction. Ancienne colère. 8.
Quand tout manque , ils foisonnent.
Désavan tagés. « Bande » le remplace
parfois dans une inj ure .

Verticalement. — 1. Manifestasse du
courroux. 2. Sert à couper. 3. Suivi de

« billard ». on ne demande à l'utiliser
que le plus tard possible. Issus. 4. Ar-
ticle renversé. Fume sans cesse. 5.
Bons pour la oonsommiatiîon. Dans
Nantes. 6. Faites ce qu 'il faut pour pa-
raître agréable. 7. Général français.
8. En épelant : rougit quand elle a fait
le mal. Ile de la mer Baltique. 9. Ils
exigent parfois de la patience. Pro-
nom. 10. Bien qu'on y gagne moins
que dans l'épicerie, des nobles coeurs
ils sont la meilleure patrie. Possessif.
11. Redoublé, c'est un gavroche. Passe
pou r ne pas détester la vodka. 12. Pla-
çâmes à plat . 13. Bava. 14. Termina sa
vie en ruminant. Loi. 15. Mettra dans
le canard. 16. Fut le chef de tribu.
Possessif.

Jules Le Vaillant.
(N. B. — Les lignes horizontales 3

et 6 doivent former une phrase com-
plète.)

Solution du problème précédent

R A D I O
M ercredi 26 novembre

Sottens : 7.15 Informati ons. 7.20 Disques.
10.10 Emission Radioscolaire. 12.15 Con-
cert. 12.29 Signal horaire , 12.30 Le rail , la
route , les ailes.' 12.45 Informations . 12.55
Concert . 17.30 Causerie. 17,35 Lecture.
17.50 Pour les enfants. . 18.45 Reflets d'ici
et d'ailleurs. 19.15 Infonmtaions. 19.25 Con-
cert. 19.55 La vie universitaire. 20.25 Con-
cert. 22.25 Causerie. 22.30 Informations.

Beromunster : 7.00 Informations . 7.05
Disques. 12.15 Disques. 12.29 Signal horai-
re. 12.30 Informations. 12.40 Concert . 16.59
Signal horaire. 17.00 Wir ko,mimen zu dir.
17.30 Pour les en fants . 18.00 Concert. 18.20
Musiciens célèbres. 19.00 Concert. 19.30 In-
formations . 19.40 Echo du temps. 19.55 Con-
cert. 20.15 Causerie . 20.35 Concerl 21.00
Pièce radwiphonique. 22.00 Informations.
22.05 Concert.

Jeudi 27 novembre
Sottens : 7.15 Informations. 7.20 Disques.

12.15 Le quar t d'heure du sportif . 12.29 Si-
gnal horaire. 12.30 Disques. 12.45 Informa-
tions. 13.00 Un refrain court dans la rue.
13.20 Disques. 17.30 Piano. 17.50 Causerie-
audition. 18;10 Disques. 18.30 Causerie.
18.45 Disques. 19.00 Le micro dans la vie.
19.15 Informations. 19.25 Le miroir du
temps. 19.40 La chaîne du bonheur. 20.00
'Feuilleton . 20.30 Entré libre. 31.35 Concert.
22.25 Causerie. 22.30 Informations.

Beromunster : 7.00 Informations. 7.05
Disques. 12.15 Disques. 12.29 Signal horai-
re. 12.30 Informations . 12.40 Concer t. 16.59
Signal horaire. 17.00 Concert. 17.30 Conte.
18.00 Disques. 18.40 Causerie. 19.00 Piano.
'19.30 Informations . 19.40 Eciho du temps.
20,00 Heure récréative. 21.00 Chansons.
21.15 Boîte aux lettres. 23.00 Informations.
22.05 Cours de français.

Agents généraux : Barbezat & Co.,
Fleurier (Ntel)

ÏIllARS-SOR-BEX 1300 m.

H O T E L  B E L L E V U E
Entièrement modernisé - Dernier confort

Cuisine française
pour gourmets

Patinoire - Ecole Suisse de Ski

RÉVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-
et voua vous sentirex plut dispos \
U laut que le (oie verse chaque iour un litre de bile

dans l'intestin. Si cette blie arrive mal, vos aliments ne
sedigeren t pas. Des t!az vous gonflent , vous êtes constipé !

Les laxatifs ne sont pas toujours Indiqués. Une seUe
forcée n'atteint pas la cause. Les PETITES PILULES
CARTERS pour le FOIE faciliten t le libre afflux de
bile qui est nécessaire à vos Intestins. Végétales , douces,
elles fon t couler la bile. Exiger les Petites Pilules Carters
fl(WUy<>l«.JgulwPtanpaclei,Ff,t34 (LCA...«nijwjsKJ

Sans occasionner la moindre gêno.
Sans m'empêcher de travailler.
Sans odeur désagréable

ALLCOCK réehpsuffe at soutien* la partis
malade en nsiouptîsinnt les muscles.

S-ig-. ALLCOCK (M. Fr. 1.30 '<
ipWpWpSBMMnnMi î na



o« demande
à acheter, 1 fourneau en

catelle, des portes et des

fenêtres usagés, 1 paletot

cuir pour motocycliste.

Faire offres avec prix à

Maurice Donzé me-

nuiser. LES BOIS. 20288

A vendre
1 chauffe-eau à gaz .Mér-
iter " 5 litres, 1 fourneau à
pétrole .Flamme bleue?,
2 fours à gaz .Gourmand"
et „Moderna", 1 réchaud
à gaz de benzine, 2 feux ,
.Coleman". — S'adresser
au bureau de L'Impartial.

20184

Occasion à saisir

PIANO
brun, beau modèle, à
vendre, belle sonorité,
450 fr., rendu sur place
et un piano de con-
cert « Burger Jacoby »,
à l'état de neuf.
Madame VisonI, rue
du Parc 9 bis. Télépho-
ne 2.39.45, La Chaux-
de-Fonds. 20466

{Bj OJtUrie

est à vendre, livrable à
domicile par bauche. —
S'adresser René Mon*
nard Les Petits Ponts,
téléphone 3.71.84.

Patins
vissés

pour dame, complet,
brun, grandeurs, état
de neuf , à vendre à
bas prix. Vévitable
occasion. — S'adres-
ser : Prévoyance
93. an oignon. 20501

QluiH'UUtS...
...un problème résolu

Pour vos fillettes, grand choix de

Manteaux
de 45 om. à 100 om.

^̂ £  ̂CONFECTION POUR DAMES __W ̂ S E R B E  11 "•• 
^

AT

vous conseillera.

8MF* Voyez votre vitrine spéciale

. . . .

\

On offre place bien
rétribuée et stable à
ouvrier qualifié. Ecrire
sous chiffre T. L.
20507, au bureau de
L'Impartial.

Employée
est demandée par bureau de la place.
Entrée immédiate ou à convenir.
Faire offres avec prétentions sous
chiffre S. O. 20505, au bureau de
L'Impartial.

a «ire
100 sacs tourbe noire,
ainsi qu'un outillage de
bûcheron au complet et
petit coffre-fort incom-
bustible.

S'adresser à M. Jean-
mairet, Petit-Martel.

19878

, , ;

VOUS POUVEZ BATIR
¦

UNE BELLE VILLA DE 4 CHAMBRES
TOUT CONFORT SUR PARCELLE
D'ENVIRON 800 m" - PROPRIÉTÉ
TERMINÉE, AMÉNAGÉE, CLÔTURÉE

AUX „ COM BETTES "
LA CHAUX-DE-FONDS

FONDS PROPRES MINIMUM NÉCESSAIRES
SEULEMENT :

| Fr, 7.000.- à 10-000,- 1
TOUS RENSEIGNEMENTS UTILES SERONT DONNÉS
SANS ENGAGEMENT AUX INTÉRESSÉS PAR :

^EsÉWîTîrDÎT«OUVEUE sncifts B (§ II SIIAI I ¦¦ R ¦¦

CONSTRUCTIONS
LAUSANNE

RUE ST-PIERRE 2 - TÉL. (021J 3.34.00

|̂ 
UM 

FH.P1 OUI $©U£ÈVE &'ENViiOUSIASf*lE DES FOSJ&ES A
':PP/ Un film si sublime... si majestueux... si passionnant... que son souvenir durera aussi longtemps que le f̂l'0r cœur humain aura la force de battre POUR AIMER... POUR SOUFFRIR... POUR TRIOMPHER... ^p

HVk  Chunf et Bûwnmaûtt® JÊË.
!• ' • ' " ' 

 ̂
d'après le roman de FRANZ WERFEL Jk

\_ WÊÊ_W_\r ( 2à£f îWm \ W&B&MààŒe>& B^MEg Jm
W' [ iW&BJ_$ ) avec J»*5"liSHialff«5ir pJw N BJV  / %

\:îy ' VaBHMaL/ dans son admirable interprét ation J^i
EtaMay jd  ̂ ^*-mmt -̂  ̂ Af N 3̂0"̂ . Jl ¦ A  J0i
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w /̂  A - d,è8
in h\. Î> r̂€1,n,€' événemen l pour Mous 
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y f  Tél. 2.22.01 >
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Voyageuses leurs)
sont demandés pour la vente aux mé-
nagères de deux appareils de cuisine
d'usage quotidien, de prix modique et
de vente facile.
Possibilités de gain, Fr. 40.— à S0.—
par jour. Carte rose et abonnement
fournis par la Maison.
Faire offres sous chiffre P. W. 22186 L.
à Publicitas, Lausanne.

Atao-Taxi-Maora
Téléphone 2.32.94

Aérodrome - Les Eplatures

V&tha. tunatte. ne. va p &ui f
N'HÉSITEZ PAS...

BERG
OPTIQUE PHOTO CINÉ
Léopold-Robert 64
Téléphone 2.43.20 ' 20132

li i
HOtel de la Croix d'Or

I)  

Tous les jeudis s J
| Soupers aux Tripes
< Tous les dimanches : j

SOUPERS CHOUCROUTE garnie
\ Louis RUFER. Tél. 2.43.53

MËI tp,C€WE
WTOWA£SWUMANN

MISTELLE 9 80
douché fr. S.- la litre émB

Sacs en Schintz
pour tous usages

Trousses en Schintz pour le voyage
Pantoufles avec étuis

Poches pour les bas — Poches à mouchoirs
Nouvelle présentation — Nouveaux dessins

à la

-PArfumcrie 2jnm0nf
La Chaux-de-Fonds

innenBnHm3SHH_e_B__nHn

Zai HoJidi eut,
&'ù£h>&use !
sont nos délicieux
escargots toujours
fraîchement pré-
parés et garantis
au beurre pur.

«Au Coq d'Or »
8, Place Neuve

TéL 2.26.76 17713

Améliorez
votre

situation
en acquérant des con-
naissances profession-
nelles au-dessus de la
moyenne. Des centai-
nes de jeunes hommes
progressistes l'ont fait
en étudiant notre cours
«Comment écrire des
lettres qui portent et
créent le contact », car
c'est là un art très re-
cherché et bien payé.
Demandez aujourd'hui
même la brochure ex-
plicative gratuite , en
envoyant cette annonce
avec votre adresse
aux Editions Emile
O E S G H , Thalwll -
Zurich.
Nom : 
Rue : 
Localité : 

\yAT / ŵy Tmn 90

liiir
professionnel , se charge-
rait de la tenue de comp-
tabilités.

Ecrire sous chiffre O. M.
20472 au bureau de L'Im-
aartial . 

Ouvriàre qualifiés, ayant
travaillé 2 ans dans fabrique
de cadrans

cherche place
Faire offres sous chiffre

P 8255 Yv à Publicitas ,
La Chaux-de-Fonds. 20443

Chambre
meublée eat demandée
par ouvrier boulanger.
S'adresser à la Boulan-
?orio Schullz, rue du

rogrès 89. Tél. 2.29.38.
30463

Manœuvres
Deux manœuvres tra-

vaillant sur la mécani-
que, cherchent place
dans usine mécanique à
La Chaux-de-Fonds.

Pressant 20323
S'adresser à M. Pierrs

Henchoz, Las Ponts-
de-Martel.

On demande pour le
31 décembre et 1er Jan-
vier, un bon

oÉslte
de 3 musiciens.

Faire offres au Buffet
de la Gare, St-lmior.

20448

Orchestre
do 3-4 musicien» est
demandé pour Syl-
vestre.

Brasserie de la Place
SMmler



seesieo ordinaire d'aiiiie du Grand Conseil
AU CHATEAU DE NEUCHATEL

Poursuivant l'examen de l'ordre du jour commencé la semaine dernière, les députés adoptent le budget 1948
Renvoi d'un débat sur le prix du lait. Les droits politiques sont accordés aux femmes en matière communale

(De notre envoy é sp écial)
Neuchâtel , le 26 novembre.

Le budget-
Sous la présidence de M. André Pe-

titpierre (lib.), le Grand Conseil s'est
réuni hier au C'hâteau de Neuchâtel
pour continuer l'examen de l'ordre du
j our de la session ordinaire d'automne
qui avait été interrompue la semaine
dernière. On se souvient que les dépu-
tés devaient notamment examiner en-
core quelques chapitres du budget
avant de passer au vote final.

Ce qui fut fait rapidement d'ailleurs,
après aue M. Petitp ierre . put averti les
¦députés de l'introduction prochaine ,
tout comme au Conseil national , de
l'heure des petites questions.

C'est tou t d'abord M. Ch. Borel
(lib.) apipuyé par M. Humbert-Droz
qui demande qu 'on augmente le crédit
prévu au poste «bourses aux élèves oui
se destinent à l'agriculture ». Alors que
M. de Meuron (lib.) voudrait qu'on
augmente celui de la reconstitution du
vignobl e, M. J.-L. Sandoz (soc.) dési-
rerait pour sa part qu 'on subventionne
un système d'irrigation dans les vi-
gnes. Toutefois , tandis que M. A. Bar-
relet (rad.) demande quelques éclair-
cissements concernant les salaires de
certaines professions de ce départe-
ment , c'est M. Schwaar (lib.) qui va
provoquer, plus tard , un gros débat
par la résolution qu'il pressente au su-
j et du prix du lait. Il propose que le
Grand Conseil demande au Conseil fé-
déral de bien vouloir accorder la haus-
se de 2 centimes par litre revendiquée
par les producteurs , tenant compte
qu 'il est nécessaire de revoir le salaire
de la classe agricole.

M. Barrelet répond à M. Borel que ,
durant l'exercice dernier , deux de-
mandes de bourse ont seulement été
faites et qu 'une seule, pour le moment
a été présentée. Dans ces conditions
il ne voit p.as l'utilité d'augmenter le
crédit prévu.*!! en va de même en ce
qui concerne la reconstitution du vi-
gnoble un chiffre immu able ayant tou-
j ours été fixé . D'ailleurs la question va
être réétuidiée.

Quant ' à la revendication formulée
par M. Sandoz. un poste a été orévu
pour les améliorations foncières dans
les nouvelles dépenses à envisager.
Au suj et des traitements de certaines
profession ^ relevant du département
qu'il dirige , M. Barrelet déclare à son
Iromonyme que le Conseil d'Etat s'en
tient à l'échelle des caisses établies
encore qu 'il puisse, dans certains cas,
récompenser de signalés services
fourni s par un fonctionnaire.

M. Barrelet tient encore à rassurer
M. Corswant qui est intervenu dans
la discussion au suj et des bourses.
Afin de mieux la développer, toute la
question va être examinée le mois
prochain par une commission consul-
tative.

L on procède alors aiu vote d'ensem-
ble, les derniers chapitres étant adop-
tés sans discussion et le Grand Con-
seil reportant la discussion de la réso-
lution Schwaar après le vote.' M. Steiger au nom du groupe Pop
tient toutefois à donner les raisons qui
obligeront les membres de son parti à
ne point voter le budget. Les députés
Pop s'abstiendront ensuite de la ré-
partition des charges fiscales qui a été
décidée et qu 'ils estiment antidémo-
cratique ; ils reconnaissent néanmoins
que le budget a été établi avec soin et
conscience.

...6St atiOQMS
APRES QUOI LE BUDGET EST

VOTE PAR 78 VOIX SANS OPPO-
SITION.

II se résume comme suit :
Recettes 22,529,885.40
Dépenses fr. 24,259,744.01
Excédent de dépenses 1,729,858,73
Amortissement de la

dette compris dans les
dépenses 3,192,072.30

Diminution de la dette 1,462,213.52
Le prix du lait

-**L Une résolution adressée au
Conseil fédtral ?

Les députés abordent ensuite la dis-
cussion de la résolution Schwaar qui
va donner lieu à un débat animé ©t
qui . aiprès de nombreuses in terven-
tions, sera finalement renvoyée au
lendemain à la suite d'une motion
d'ordre déposée par Me Tell Perrin ,
rad .

C'est tout d'abord M. Ch. Rou let
POP, qui abonde dans le sens de
M. Schwaar. Il se déclare un fer-
vent défenseur des revendications
agricoles pour autant que les deux

centimes d'augmentation réclamés ne
tombent pas à la charge du consom-
mateur.

M. H. Favre, PPN. pour sa part ,
demande 24 heures de réflexion, alors
que M. Raoul Erard , soc, est d'avis
qu 'il s'agit là d'une affaire profes-
sionnelle et que le Grand Conseil n'a
pas à intervenir.

Au nom du parti socialiste, M.
Gaston Schelling déclare qu 'il ne veut
pas se prononcer sur le fond de la
question, la résolution ayant par
ailleurs un caractère insolite. Dans
ces conditions, le group e socialiste
s'abstiendra.

— Non ! la résolution n'est oas in-
solite ! s'exclame M. Corswant alors
que MM. H. Favre. PPN, et Losey
rad.. qui lui succèdent, réclament à
nouveau un j our de réflexion avant
de se prononcer. Et c'est M. Fritz
Eymann, soc, qui estime à son tour
que la question est trop complexe
pour qu'on la tranche immédiatement.
Pour la résoudre aussitôt , il faudrait
être absolument certain que les prix',
du lait ne couvrent pas les frais de
production. Opinion contre laquelle
s'insurge avec vigueur M. Humbert-
Droz, qui s'écrie : « Nous ! On est
obligé de traire nos vaches ! »
alors que M. Schwaar dit ses regrets
en constatant l'attitude de certains
députés.

M. Evmann alors précise sa pensée
en déclarant qu 'il n'est ni nour ni con-
tre l'aide à l'a-riculture mais au'il faut
se méfier de l'inflation dont on est déj à
entré sur le terrain.

M. G. Pavot (rad.). posant le omblè-
me sur celui de la procédure , se de-
mande si le Grand Conseil peut voter
ce même iour la résolution telle qu 'elle
est Présentée M. Corswant alors 'de
déclarer au'il ne faut oas chercher des
artifices pour renvoyer le débat.

M. Schelling avant précisé encore
une fois la oosition du groupe socia-
liste, le président annonce aue trois
orateurs sont encore inscrits pour
prendre part au débat. C'est à ce mo-
ment que Me Tell Perrin intervient. Il
dépose une motion d'ordre en prian t
au 'on s'en tienne à la oronosition de M.
H. Favre et aue la discussion soit re-
prise le lendemain. Ce aui. est f inale-
ment décidé après que le p résident sur
l'indication de M. Ch. Borel — d laby -
rinthe de la p rocédure ! — a p rié le
p résident du Conseil d'Etat de deman-
der le renvoi de la discussion. Cette
décision est prise par 43 voix con-
tre 26.

Les suffragettes ont le sourire

Le vote des femmes...
Et l'on en arrive alors à la question

du vote des femmes, au grand plaisir
sans doute des suffragettes oui. sur la
galerie, o^t déj à assisté... en vain à
deux séances et demie.

La plupart des député* ne vont pas
d'ailleurs apporter des arguments pour
ou contre l'octroi des droits oolitiaues
aux femmes (chacun sur ce point avant
sentimentalement son opinion bien ar-
rêtée) mais donner bien plutôt leur ap-
préciation en ce qui concerne la procé-
dure.

En effet le Conseil d'Etat oui de fa-
çon très obiective a présenté la ques-
tion soumet deux solutions au Grand
Conseil au cas où ce dernier déciderait
d'entrer en matile sur la auestion. So-
lution No 1 : il s'agit tout d'abord de
voter une révision constitutionnelle
cantonale qui, automatiquement, oblige-
rait le peuple à se prononcer sur la
questi on ou. solution No 2 : SR borner
à modifier des dispositions législatives
en vigueur (cette seconde solution ne
nécessitant une consultation populaire
qu 'au moment où il v a demande de
référendum) .

C'est tout d'abord M. Losey qui au
nom de son groune déclare aue le nar-
tl radical ne prend oas officiellement
position, l'opinion de ses membres
étant oartaeée. Personnellement il se
déclare oour le vote des femmes en
donnant sa ^référence à la deuxième
solution nrésentée trr le Conseil d'E-
tat

M. H. Schenkel, rad., est exactement
du même avis, « la deuxièm e solution,
déclare-t-il , étant plus pratique que la
première ».

Alors que M. Ch. Frutiger (pop.)
s'étend sur les services rendus par les
femmes en temps de guerre , M . H. Ber-¦sot (soc), auteur de la motion qui a
amené le Conseil d'Eta t à présenter
le rapport en discussion , se déclare
aussi pour la deuxième solution plus
immédiatetnpent applicable. « Les hom-
mes ne perdront rien de leur dignité »
assure-t-il.

Deux autres orateurs ne sont pas de
cet avis, MM. E Bonjour, rad.. et R.

Sauser, qui déclarent tous deux que la
maj orité des femmes ne désirent pas
ce droit de vote qu 'on veut leur accor-
der. M. Sauser, pour sa part, propose
d'organiser un plébiscite qui permet-
trait aux femmes de donner exacte-
ment leur opinion.

Et c'est alors M. Favarger, lib., qui ,
très spirituel lement, va prendre la dé-
fense des suffragettes. Le doyen des
députés établit une division entre les
femmes qui ne désirent pas le droit de
vote, c'est-à-dire celles qui sont heu^
reuses et qui ont l'appui d'un protec-
teur naturel et les autres, qui n'ont
qu'elles seules pour se défendre. Long-
temps et avec malice, il avance des
arguments, déclarant pour terminer
que la Suisse ne doit pas rester en
arrière par rapport à ce que d'autres
pays ont fait dans ce domaine.

Ce qui n'empêche pas M. G. Grand-
jean, rad.. de se déclarer adversaire
du projet, alors que M. Ch. Borel an-
nonce qu 'un comité référendaire est
prêt à entrer en action.

Se déclarant partisan du droit de
vote pour les femmes, Me Tell Perrin
désirerait toutefois qu 'on vote un dé-
cret permettan t alors une consultation
du peuple (hommes et femmes réunis)
qui serait appelé à se prononcer sur la
question. II tient à l'élever contre une
opinion émise par M. Favarger. Il ne
faut pas, estime-t-il, opérer une divi-
sion entre certaines classes féminines.
C'est dangereux et fau x, car celles qui
approuvent ou combattent le proj et se
rencontrent dans tous les milieux. Il
ne fau t pas dire non plus que le peuple
suisse est en retard car il y a droits
politiques et droits politiques.

M. Corswant, qui . tout comme
M. Favarger, estime qu 'il y a divi-
sion certaine , donne son approbation
à la deuxième solution présentée par
le Conseil d'Etat.

M. J. Pellaton, PPN. qui se déclare
contre le droit de vote féminin , esti-
me qu 'il ne faudrait pas. en tout
cas. voter la deuxième solution qui,
en quelque sorte^ voudrait escamoter
un vote populaire.

A M. A. Barrelet , rad.. qui . à l'ai-
de -d'arguments juridiques, s'est pro-
noncé contre son proj et , Me Tell
Perrin précise encore une fois sa
pensée : nullement opposé au prin-
cipe du vote des femmes, il ne pour-
ra toutefois voter l'entrée en matiè-
re du proj et.

...est accordé
en matière communale

Les députés sont alors appelés à
se prononcer. Comme on pouvait le
prévoir d'après les opinions expri-
mées, par 55 voix contre 29, ils pren-
nent le proj et en considération.

Il leur reste alors à choisir les deux
solutions présentées par le Conseil
d'Etat, '

Alors que la première, qui eût
porté modification de la Constitution
cantonale, n'obtient que 35 voix, la
seconde en rallie 51. Elle est donc
adoptée en même temps qu'un amen-
dement que M. Ch. Kenel, PPN. dé-
pose peu après. Par 43 voix contre
9, les députés décident d'accorder non
seulement aux femmes de nationalîté
suisse mais aussi aux étrangères. les
droits politiques en matière commu-
nale.
FINALEMENT, LE PROJET DE

DECRET EST ADOPTE DANS SON
ENSEMBLE PAR 54 VOIX CONTRE
22.

Applaudissements çà et là parmi
les bancs des députés. Certaines suf-
fragettes de tous les âges qui avaient
pris des notes fiévreusement quittent
les. tribunes.
H^P*1 Pour accélérer la construction

de logements
Bn fin de séance, les députés en ar-

rivent alors à l'examen d'un proj et de
décret concernant l'octroi d'un qua-
trième crédit de 1.700.000 fr. pour la
participation de l'Etat à la construc-
tion de logements.

A MM. Corswant (qui dépose un
amendement), J.-L. Sandoz et G. Bé-
guin, rad.. qui posent quelques ques-
tions de détail (le député neuchâtelois
désirant notamment attirer l'attention
du Conseil d'Etat sur le marché noir
des chambres qui va croissant). M.
P.-A. Leuba donne des explications.

Il insiste notamment sur le fait
que le Conseil d'Etat désire, avant
tout, avec le crédit dont il disposera ,
construire le plus grand nombre de lo-
gements possible. Et de rassurer M.
Corswant : le prix des loyers ne mon-
tera pas malgré le taux de subven-
tions prévu car. si l'on abaisse ce der-

nier, fl a été prouvé aue le contre-
coup ne se fait pas sentir sur le prix
des loyers. Bien au contraire on évite
ainsi diu luxe inutile.

D'ailleurs le taux de subvention est
fixé assez sagement puisque, subven-
tions communale et fédérale comptées,
le minimum est de 25 % et le maxi-
mum de 40 %. ce dernier chiffre con-
cernant les maisons locatives édifiées
par les communes ou par des entre-
prises privées à l'intention de familles
nombreuses.

La discussion est alors interrompue.
MM. Ponnaz (PPN) et Chabloz (PPN)
ayant demandé encore quelques
éclaircissements, le premier au suj et
des maisons familiales et le second dé-
sirant connaître le pourquoi du retard
avec lequel les subsides sont versés.
En effet il est passé 18 heures . Le pré-
sident lève alors la séance qui reprend
ce matin à 9 h. 15.

Vote ou pas vote ?
A la suite du vote du Grand Conseil

accordant aux f emmes le droit de vote
sur le p lan communal, un comité can-
tonal d'action s'est constitué sous la
présidence de M. Gustave Neuhaus,
j ournaliste.

Il a décidé de lancer immédiatement
un réf érendum.

Un brouillard à couper
au couteau

' /engourdit l ame et l'esprit.
Heureusement que nous
avons Urapitton t le fin Jus
de raisin. Ses vertus calo-
rifi ques nous réchauffent et
nous redonnent de l'entrain ,
de la Joie de vivre.

Orapillon, c'est du soleil en bouteille )

Pharmacies et drogueries d'office.
Les pharmacies • Thiêmard. rue

Lôopoild-fR-obiea-t iï, Bourquin. rue
LéopOpld-Robert 39, et Leuba. rue
Numa-Droz 89, ainsi que les drogue-
ries Graziano, rue du Parc 98, et
Robert-Tissot et Cie. rue du Marché 2.
seront ouvertes jeudi 27 novembre,
l'après-midi.

La Chaujc-de-Fonds

(Cette rubrique n'émane pa s de notre ré-
daction : elle n'engage pa s le j ournal.)

Dès vendredi à la Scala «Le Chant
de Bernadette ».

Détenteur de 5 grands prix de l'Acadé-
mie eu film avec Jenniifer Jones , c'esit une
oeuvre d'une rare sincérité. Voici ce qu 'en
Pense la presse : « Un film à voir , car c'est
ion érvéname*U , daTipS la prod uction cinémato-
'graiphique » (« Tribune de Lausanne »).
« Nous défions les plus iwdilfiié>reints des
spectateurs de s'en aliter voir ce fiilim sans
en ressentir un émoi irrôsistiMe.» («Gazet-
te de Lausanne»), «Le Chant de Berna-
dette » , d'aiprès le roman de Frane Weriel ,
est une oeuvre qui rend de façon très heu-
reuse la beauté mystique d'une destinée
exop^ptionnelil -e et laisse le spectateur rempli
'd'admiration.
Impôt communal et taxe de pompe.

Les contriibuabies dont les bordereaux
portent T'échéance d.u vendredi 28 novem-
bre sont invités à acquitter dès main tenant
leur irrapôt à la poste ou au bureau des
contributions, rue de la Senre 23, qui seul
reçoit 'les paiements par timibres-imipôt.

Communiqués
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Actions: , , J |(L2) 330
Union B.Suisses 875 St 011 N.-Jereey 325
Sté. B. Suisse .. 719 Qeneral Electric I42 d
Crédit Suisse... 770 Qeneral Motor 233 d
Electro-Watt... 528 d Internat Nickel 125 d
Conti Llno 193 Kennecott Cop. 190
Motor Colombus 552 Montgomery W. 220 d
Saeg Série 1... 104 Allumettes B... 23
Electr. & Tract. 43 m _.
Indelec 205 «enève
Italo-Suisse pr.. 60 Am. Sec. ord... 641/4
Réassurances.. 4525 * * Priy- • • ~ ,
Ad. Saurer 900 Canadian Pac. . jg d
Aluminium 1945 Separator... "2 d
Bally 1465 Caoutchouc fin 15'/2 d
Brown Boveri.. 810 d Slpef 3d
Aciéries Fischer 875 n-.___
Qlubiasco Lino. 115 d " «
Lonza 890 Schappe Bâle. . 1215
Nestlé 1149 Ciba 8900 o
Entrep. Sulzer. . 1540 d Chlmi q. Sandoz. 3850 0

Billets étrangers
dans le cadre des prescriptions actuelles

Demande Offre
Francs français 1.23 1.35
Livres Sterling 9.72 10 —
Dollars U. S. A 3.93 4.—
Francs belges 7.70 7.95
Florins hollandais 64.— 67.—
Lires Italiennes , —.62 —.75
Bulletin communiqué A titra d'Indication

par l'Union de Banques Suisses.

CINEMA-MEMENTO
SCALA : Le Septième Voile, i.
CAPITULE : Trahison de f emme et Kid

île Mexico.
EDEN : Depui s que tu es parti...
CORSO : San Antonio , f.
METROPOLE : Montm artre de New-

York.
REX : Un revenant, t.
t. = parlé français. — v. 0. = vision

originale sous-titrée en français.

SPAOIQM

ĴeSius neuheî

ÎAÎLOISE ©20 CIGARETTES OO cts. +̂>i2V

rsëS* m.

i . PSWOM* KBBBB

i LJÏfïi dans la phatmacie
I 1 ~p"̂ ^y k P*05 proche.

Chronique jurassienne
Nouveau succès du F. C. Sonvilier.

Coratiniuamit sa série de succès, l'é-
quipe de fo otball de Sonvilier rempor-
ta une nouvelle victoire en battant le
F. C. Noirmont II par le score de 6-0.

BULLETIN TOURISTIQUE

fl.C.^ tBE3255aEH
Mercredi 26 novembre

Etat général de nos routes à 8 heu-
res du matin :
Vue des AlPes : praticable avec chaînes
Cibourg : chaînes recommandées

Qrand Garage des Montagnes S. A.,
automobiles, La Ohaux - de - Fonds,
téléphone 2.26.83. Adm. Otto Peter.



ùohdoMS êie&tf

A vos casseroles...

Morue à la Béchamel
Mettez dlans urne casserole un fort

morceau de beurre, une cuillerée à
bouche 'de farine, sel. gros poivre,
muscade râpée, persill et ciboule ha-
chés menu, mêlez et ajoutez un verre
de crème, mettez la sauce SUT le feu
et faites j eter un bouiton si elle est
plus épaisse que la bouillie ordinaire,
mettez-y un peu de crème ; puis ver-
sez4a sur la morue ; ayez sain de te-
nir h tout chaudement sans bouillir ;
dressez en dôme et servez.

.—gn——« ¦.¦.—«' um ¦.—m—i ,—J»p™»™-™ ¦ - ¦'¦ -____-._. , . , ,_..-.. i

Caisse d'Epargne du district de Courtelarj
Etablissement d'utilité publique fondé en 1829

Taux d'intérêt
Livrets d'épargne : Z l/2% (2 3/4 o/0 à parlir du 1er janvier 1948)

Livrais à vue : l ' f e  °/o
Livrais à 3 ans et bons da caisse : 3 %
Prêts hypothécaires en ler rang : 3 '/s %
(3 %% ponr la traction dépassant les ./. de l'estimation cadastrale)

Crédits de bâtisse : 4 o/o
Frets contre nantissement : 4 %

Éie-iûÊ iiciele .,TO.̂ ç
téléphone 21857

Fr, 1000.-
net par mois â représentants qualifiés

Débutants s'abstenir. - Faire offres
sous chiffre B. L. 20087, avec réfé-
rences et photo qui seront retour-
nées, au bureau de L'Impartial.

Chambre
ai possible avec pension
est demandée par Jeune
homme de 22 ans, propre
et tranquille. — S'adresser
an bureau de L'Imparlial.

20360

inn™8
1UU D'ETABLI

ea 1er et fonte, sont à
vendre. — S'adresser
R. FERNER , 82 rue L.-
Robert. Téléph. 2.23.67

18096
L ¦—„,,

GROSSISTE
importateur français

possédant licence, désire entrer en relations avec
fabricants, montres 5Vi ancre. Offres sous chiffre
P 11154 N à Publicitas s. a. La Chaux-de-
Fonds.

A vendre pour cause imprévue, aux
environs immédiats de Neuchâtel

IMMEUBLE-FABRIQUE
se prêtant ù toute activité artisanale
ou industrielle. Bonne construction.
Locaux conformes à la loi sur les fa-
briques. Eau , gaz, force, central. —
Faire offres sous chiffre P 7244 N à
Publicitas Neuchâtel. 20446

Mode in V. S. A.

Oue pens ez-vous, Madame , de ce chapeau
de velours que ce gracieux mannequin por -
te nonchalamment , comme slil s'agissait
d'un bonnet ? Assez audacieux par son
ornement de plu mes aux couleurs éclatan-
tes, il nous vient tout droit d 'Amérique.

ï Brasserie Irîste ioberf fl
il La Chaux-de-Fonds

H Chaque jour: M E N U S  S O I G N É S  S
at L'Escalope Viennoise La Côtelette de porc Charcutière
§Ï3 L'Entrecôte « Maîire d'Hôtel » . „._, . ... . , „ ,,fH8 - -, , r,x ¦ Le Pâté « Maison - à la GeléeLe Tournedo, sauce Béarnaise Sgfj
EM L'Emincé de veau au vin blanc Les Pe,its Toast Vl]
Kgl mode du Che! de Caviar PoriloB W;\

§1» Tous les mardis soir : CHOUCROUTE GARNIE
fT% Tous les jeudis soir: SOUPERS AUX TRIPES 3

pgjj  Se recommande : André Pellaton , propr. Tél. 2.12:30

i

Collège 13

Ullf ROUGE
Montagne supérieur

le litre bouché 1.55

f

EXPOSITION DE PEINTUR E

<YH OUicville
Dans les salons de l'hôtel de la Fleur de Lys

(au 1er étage)

Ouverte du 15 au 30 novembre

Tous les jours de 14 h. à 18 h., le dimanche de
10 h, à 12 h. et de 14 h. à 18 h., ainsi que les
lundis et mardis soir, dès 20 h. - ENTRÉE LIBRE

L

Nous cherchons pour entrée immédiate

des ouvrières
pour travaux ïaciles et

une visiteuse
employée de fabrication. Places stables et
bien rétribuées. S'adresser Huguenin Frt*
roa * Cla S. A. La Locia.

fe.4 ORSELINÂ LOCARHO
W/m̂ t I M n T n n i l«pv mm VICTORIA

jSfcjïj V * Pour les malades du
J^^W ĵjpsj. cœur , le c l imat  Idéa l
MJj ^BÊti&r4^^. dans la région la plus

*""̂ *g^ i— ^™* ensoleillée.
Médecin permanent :
Dr. R. Schater , maladies internes F. M. H.
Direction H. Kiihne, Téléphone 7.24.71

Lorsque la jeunesse n'est plus là I

Qn n'a pas toujours vingt ans ! Ni
même trente ! Et il faut bien se dire
que vers les ...ante-sept ou ..ante-huit
ans. on entre dans la maturité.

Tout cela ne veut pas dire que cette
maturité n'est pas compatible avec
une généreuse vigueur , mais que l'on
est arrivée 'dans l'âge où il faut faire
attention.

Il faut respecter deux grandes lois
d'hygiène qui j usqu'alors pouvaient
avoir été négligées impunément. Les
voici :

L'aftimenitation doit suivre la pro-
gression de l'âge et plus on vieilli t
plus elle doit 'diminuer quant à la
quantité. Nous mangeons trop ! Que
de fois vous avez entendu dire cela.
C'est vrai, nous mangeons trop mais
à partir de la quarantaine ; avant ,
cela n'a guère d'importance et l'orga-
nisme est capable de ^

supporter les
frais des excès. La qualit é des ali-
ments, leur fraîcheur , sont d'autan t
plus importantes que le foie avance
en âge... tout comme nous. Mangeons
bien, c'est-à-dire mâchons et 'déj eu-
nons ou dînons lentement.

Mangeons bien...
SMÊS 1
§ un p@ rt® n c©

« Vous ne lisez pas les journaux
américains. Madame ? Vous avez tort.
Ils racontent pourtant de bien belles
histoires. Jugez-en par celle-ci que
narre un quotidien new-yorkais :

« Un marchand de ballons rouges se
promenait dernièrement avec sa mar-
chandise sur la plage de la ' station
balnéaire de Flaxaw. Il étai t accom-
pagné de son fils âgé de cinq ans.

» Pour une raison quelconque , le
marchand éprouva le besoin de se
débarrasser momentanément de ses
ballons et attacha la ficelle qui les
retenai t à la ceinture de son rej eton.
L'entant, qui ne pesait pas lourd , fut
immédiatement enlevé dans les airs
pas les minuscules aérostats et pri t
la direction de la pleine mer . Grand
émoi sur la plage ; on mit force canots
à l'eau, et on se dirigea à force 'de
rames à la poursuite du petit aéro-
naute malgré lui.

» L'enfant était à environ 500 mètres
de hauteur, lorsqu 'un individu apparut
sur la plase avec sa carabine.

» C'était heureusement un célèbre
tireur. Il épaula immédiatement son
arme, un winchester à 25 coup s, et
creva , les uns après tes autres tous les
ballons rouges.

» L'enfant descendit graduellement
et fut recueilli sain et sauf par les
barques qui s'étaient mises à sa pour-
suite. »

» Vous admirez ce magnifique tireur .
Madame ! Et vous voudriez bien te
connaître !

» Qu'à cela ne tienne. Traversez
l'Atlantiqu e et rendez-vous au Théâ-
tre X... ou au Casino de... Cet habil e
tireu r s'y produi t chaque soir.

» Comment ! vous êtes déçue Qite ce
ne soit-là qu'un truc publicitaire.
D'accord ! Mais convenez tout de mê-
me qu 'il est assez savoureux ? Je n'ai
pu résister au plaisir de vous te rap-

porter en espérant , tout comme moi,
que vous aurez « marché ».

» A huitaine. »
ANTONIN.

P. S. — Comme je vous plains, Ma-
dam e ! Comment ! Vous ne savez pas
pourquoi ?

Eh bien ! Que pensez-vous alors de
la décision prise , hier, par le Grand
Conseil neuchâtelois qui a décidé de
vous accorder le droit de vote en ma-
tière communale ?

Ah ! Les tracas que pareill e décision
va vous causer !...

Il est vrai toutefois que rien n'est
encore définitif...

PAGE DE LA FEMME

Pour la p remière f o i s, cette saison,
vous allez ce soir assister à une soi-
rée et vous êtes un p eu ép ouvantée ,
car vous n'êtes pas encore dans «l' am-
biance ». La mode a changé du tout au
tout , et vous ne savez pa s exactement
comment les autres f emmes auront
réagi...

Aussi, sagement , avez-vous trans-
f ormé votre robe habillée, en taf f e tas
noir : Vous l'avez rallongée en la cou-
p ant à la taille, en descendant la j upe
de 15 cm. (les robes habillées se por-
tent à 20 cm. du sol .') et vous avez
caché le tissu d if f é ren t  que vous avez
été obligée d'incruster pour la rallon-
ger, par une ravissante basque plissêe,
en t af f e t a s  noir moiré. Vous avez en-
levé les bourrages d'épaules , pour ar-
rondir les épaules , et arrêté les man-
ches aux coudes.

Le reste de la robe est resté le même,
car elle vous va extrêmement bien, et
f ort  logiquement vous vous êtes rap-
p elé que le mieux est l'ennemi du bien!

Vos chaussures en daim noir vont
parf ai tement bien avec votre robe ra-
j eunie, et la p etite aumonière de daim
noir, incrustée de 2 boules d'or, sur
un côté , que vous avez conf ectionnée
vous-même , f eront de vous une p er-
sonne très élégante.

Mais le reste vous tourmente un p eu.
Quelle couleur de bas devez-vous choi-
sir ? Comment devez-vous vous ma-
quiller ? Quelle coif f ure adopte r ? etc.

C'est très simpl e, pourtant : Le soir,
les bas sont très f oncés, même quel-
quef ois noirs... mais vous vous con-
tenterez simp lement de p rendre un
ton légèrement plus « f umé » que ce-
lui du jour. Votre maquillage sera très
f rais, c'est-à-dire qu'on revient aux
p oudres claires , aux rouges f raise, et
aux cils assez ép ais.

La question des cheveux est p lus
délicate, car si vous n'allez p as chez
la coiff euse , il dépendr a de votre ha-
bileté de savoir arranger vos cheveux
d'une f açon inhabituelle . Car vous de-
vez , cet hiver, vous habituer à changer
de coiff ure. Si vous ne réussissez p as
à vous f aire une de ces splendidcs
torsades , massées au hau t de la tête,
ou un de ces lourds chignons dans la
nuque, f aites simplement ceci : bros-
sez soigneusement vos cheveux tout à
f ait tirés en arrière sur la tête, rete-
nez-les par des peignes p osés très bas,
derrière la tête , et laissez la masse de
vos boucles dans un désordre harmo-
nieux, massées sur la nuque.

Enf in , dites-vous bien que même si
vos atours ne f ont  pa s sensation , votre
succès dép end uniquement de vous,
de votre sourire , de votre bonne hu-
meur, etc., qui sont malgré toutes les
variantes de la mode, le p rincipal
atout de la f emme.

Et bonne soirée !
SUZON.

Je sors ce so\r...

Théâtre de La Chaux-de-Fonds ¦

I 

Dimanche 30 novembre à 20 h. 30 . _

La célèbre troupe anglaise
LES

. NEGRES
avec

I BERTO PASUKA

I 

L'orchestre africain -Tam-Tam . ¦
sous la direct , du Prince Karl-Karl
avec Negro Spirituals et Songs

Le grand succès de Paris, Londres "
et Amsterdam

I
Prix des places : de Fr. 2.20 à Fr. 6.60 I
Parterres : Fr. 5.50 (taxes comprises)

Location ouverte tous les jonrs de 9 h. à 19 h.
an magasin de tabacs du théâtre. _

Téléphone 2.25.15.I I

Buffet de Suisse romande cherche pour entrée immédiate

DAME ' de B1ÎFF1T
qualifiée, parlant français et allemand. Bons gages. — Faire
offres avec prétentions et certificats à Case postale
44198, Transit-Neuchâtel. 20447

A vendre j |

Camion Chevrolet 1939
6 cyl., 19 C. V., 4 vitesses, roues
Jumelées, charge utile 3-4 tonnes.
Pont de 4 m. 20 bâché avec cer-
ceaux. Peu roulé. Le tout en excel-
lent état. Disponible de suite à prix
avantageux. 20177

GAMME DE LA GME
Ch. KOLLER Tél. 2.14.08

©ecasîoms
exeeptiorasielles

de lingerie , habits, man-
teaux toiles, rideaux, ta
pis, tableaux, glaces, ré-
gulateurs, montres, bi-
jouterie, argenterie, ap-
pareils photographiques
jumelles, gramephones,
disques, accordons, ma-
chines à écrire, à coudre
aspirateurs, etc. Prix
iras avantageux. 7505

CAISSE DE
PRETS SUR GAGES

Rue des Oranges 4
La Chaux-de-Fonds

( N

Auto
Ford Préfect 1946,
4 portes, 6 CV, en
parfait état , à ven-
dre contre paie-
ment comptant, à
prix avantageux.

Offres sous chif-
fre F. P. 20320 au
bureau de L'Impar-
tial.

v )

WÈm Pensez à si
v télédiffusion

raHCTtf si vous avez ''intention d'acheter un
EWSBH nouveau RADIO. Faites-vous conseiller
Hll par nos spécialistes. Nous vous pré-
ffin ] senterons volontiers, sans engage-
HJËJ ment, un des nombreux APPAREILS
il COMBINES RADIO-TÉLÉDIFFUSION
Haï c

'ue nous avons en stock.
-Hral Echange, Eocaiion, vente au

-.¦¦ $9 comptant ou par acomptes
pfj^=§Ma Profitez de notre expérience. Nous

r S  fin fin p»" ̂  vous c°nseillerons gratuitement.

Ci [EœPR
TELE °IFF

^
SION - ZURICH

L-_ jÉiàBureau de La Chaux-de-Fonds:
¦BE*̂ B̂ ^SBâtiment des Postes, tél. 2.42.21

Train électrique
MSrklin ou autre bonne marque, en parfait
état et si possible avec tous les accessoires

est demandé à acheter
Faire offres sous chiffre P 6698 J à Pu-
blicitas Sasnt-Bmler.

Fabrique de choucroute, pouvant effectuer
les livraisons promplement, cherche

dépositaire ou représentant
pour choucroute de première qualité

Faire offres sous chiffre OFA 4787 B à
Or«ll FUssIioAnnonces S. A., BerneStandard 8

4 places, 6 CV., modè-
le 1947, 2000 km., à
vendre avantageuse-
ment.

Offres sous chiffre
F. R. 20322 au bureau
de L'Impartial.

- -



Sous les auspices du Centre de Liaison des Sociétés féminines de la ville

vendredi 28 novembre a 20 11.30
à 3'AmpnUhêâtre du Collage Primaire

Conférence

Esi-il possible d'assainir le climat moral ?
par iïl UlilliOm Perret directeur de l'Office des Mineurs

/
( \ Pour une belle

\W adressez-vous aa Salon de coiffure

f BROSSARD
Balance 4 TéL 2.12.21
Personnel très qualifié

A remettre
pour raison de santé.

Commerce d'ancienne renommée bien
achalandé, susceptible de développe-
ment. Bail de longue dnrée selon
entente.

Situation au centre des affaires
Pour tous renseignements écrire sous
chiffre L. S. 19914, au bureau de L'Im-
partial.

Plaqueur de 1re force
or galvanique

cherche changement de situation. Désire
être intéressé (association pas exclue)
Pas sérieux s'abstenir.
Ecrire sous chiffre E. S. 20477, au bu-
reau de L'Impartial .

Inerties
On sortirait inerties vis creu-
sées à domicile ou de préfé-
rence au comptoir, où machine
à creuser serait à disposition.

Même adresse, on demande un

acheveur
petites pièces ancre, sans mise
en marche.

Forts gages à personnes ca-
pables.

Faire offres écrites sous chiffre
F. P. 20482, au bureau de
L'Impartial.

Place d'apprenti
droguiste

est offerte à jeune homme intelli-
gent, ayant fréquenté pendant au
moins deux ans une école secon-
daire. Place libre de suite ou pour
le printemps 1948. Faire offres
sous chiffre O, V. 20508, au bu-
reau de L'Impartial.

TIMBRES CAOUTCHOUC

s ' *• *_\__f Jr___\\ _̂_-______W&__Ê_K
Fi_M

LIBRAIRIE WILLE, Léopold Robert 33

1 ' ¦

*a # Mont d'Or

Q Tête de Moine

ainsi que Roquefort - Gorgonzola

Fromages en botte

éitwDv î îsZ^^W
Marché 2 Succès 1

r : ">|
Ji weiqe...

Ne craignez rien.
Pastilles, Sirops. Thé pectoral. Sucre
candi de

y imoi i
Balance 2 - Téléphone 2.57.60

LA CHAUX-DE-FONDS

^ J

Etat-Civi! du 22 novembre
Promesse de mariage

Perrin , Jean-Pierre, lie. en
théologie , Neuchâtelois, et
Magnin Gisèle Odette, Neu-
châteloise et Frlbourgeoise.

flnunippp cherche Place
UUVI lui O pour perçages ou
pour autres travaux d'ébau-
che. — Ecrire sous chiffre
O. V. 20497, au bureau de
L'Impartial. 

Appartement. j^X
gement 2 pièces, vestibule,
situé au centre, contre un
logement d'une ou 2 cham-
bres. — Offres sous chiffre
E. C. 204b7 au bureau de
L'Impartial.

fih amhn p est cherchée au
UllalllUI G centre par jeune
employé pour le 1er décem-
bre 1947. Tél. à G. R. chez
F. Witschi , fournitures , rue
Jaquet-Droz 30. 20473

Ph a mhna avec ou sans pen-
UllalllUI 0 sionestdemandée
par monsieur sérieux. — Ecri-
re sous chiffre H. E. 20465 au
bureau de L'Impartial.
Phamhno meublée est de-
UlldllllJI ti mandée à louer
par sommelière sérieuse. —
S'adresser au Buffe t C. F. F.,
La l.haux-de-Fonds. 20472

Phamhna meublée si P°S-blIdlllUI C Sible près de le
la gare est cherchée par jeune
fille. — S'adr. au Buffet de la
gare 2me classe. 20486
Q|>jo avec fixations et pio-
ùKlo, lets , sont à vendre,
ainsi qu'un appareil radio. —
S'adresser au bureau de L'Im-
partial. 20479

A u pnrinp 1 table, 6 chaises,
VbllUI ti 2 fauteuils , 1 di-

van-turc. — S'adresser après
19 heures , Winkelried 35, au
2me étage. 20462

A WPnrinP * chambrer cou-
VBIIUI ti cher complète,

avec lit de milieu , ainsi
qu'un potager à bois, 2 trous
avec bouilloire , le tout en
parfait état. — S'adresser rue
de la Serre 97 au 2me élage,
après 18 heures. 20509

A UPnflnP P°lager combiné
VtillUI ti bols et gaz, mar-

que « Echo », en' parfait état.
— S'adresser rue du Nord
169, au 3me étage, au milieu ,
après 19 heures. 20504

A upnrlna slds' 2 m- 05, hic"VBIIUI C kory, arêtes, fixa-
tions Kandahar , souliers ski ,
semelles caoutchouc, 2 pai-
res souliers travail , 1 paire
souliers ville, No 42, jouets ,
indiens et cow-boys en élas-
tolin , 1 méceano No 3 avec
moteur. — S'adresser à M.
Millier . Aeassiz 12. 20502

Manteau de fourrure à
vendre , en chevrette brun ,
taille 42, peu porté , état de
neuf. — OHres sous chiffre
M. P. 20484 au bureau de
L'Impartial.

A uonrino 1 chambre à cou-
VBIIUI ti Cher. 1 potager à

bois «Hoffmann» émaillé, 2
feux. 1 lustre bois. — S'adr.
Ravin 1, sous-sol. 20481

A uonrino une Pèlerine Lo-
VGIIUI O den , longueur

115 cm., ainsi qu'un complet
brun genre sport, taille 52 à
l'état de neuf. — S'adresser
Mme Quinand , Numa-Droz
125. 20495

Poussettes de poupées
magasins et patins d'enfants
à vendre bas prix ainsi que
pantalon norvégien et veste
de skis pour jeune fille fr. 35.-.
S'adresser Progrès 141, Sme
à gauche. 20487

Poussette de poupée est
demandée d'occasion mais
en bon état. — Ecrire sous
chiffre P. O. 20490, au bureau
de L'Impartial.

I J '

ai patiemment attendu l'Eternel ,
et il s'est tourné vers mol, et il o
entendu mon cri. Ps. X 4. v. 2.

Maintenant l'Eternel mon Dieu
m'a donné du repos de tonte part.

1 Rois V, v. 4.

Monsieur Rodolphe Barré, à Fontenais ;
Madame et Monsieur Ernest Froidevaux-

Barré et leurs enfants Willy et Ginette, H
à Cernier;

Monsieur et Madame Roger Barré,
à Moutier;

ainsi que les familles parentes et alliées ont
la profonde douleur de faire part de la perte
cruelle et sensible qu'ils viennent d'éprou-
ver en la personne de 11 j

Madame

Ida Barré 1
née Wuillème

leur chère et regrettée épouse, mère, belle-
j mère, grand-mère, sœur, belle-sœur, tante et

cousine, décédée aujourd'hui , dans 66me , j¦H année, après une longue et pénible maladie.

Les familles affligées

i Fontenais, le 24 novembre 1947.
L'enterrement, SANS SUITE, aura Heu

mercredi 26 novembre, à 14 h. 3a
Le présent avis tient lien de lettre de

faire part 20500

Un cours gratuit pour fondue
ET SPÉCIALITÉS AU FROMAGE

pour ménagères et demoiselles • ¦.

avec dégustation de tous Ses plats figurant au programme, ainsi
¦qu'un dessert de crème mousseuse (Genre Sabayon)

Ménagères», avec ou sans raiionneraent il est important et c'est votre
avantage, de connaître l' emp loi le plus profitable du fromage gras et maigre. Ce
cours a pour but de vous donner de nouvelles recettes et méthodes donnant la
possibilité de doubler ot tripler vos plats sans dépenser plus. Des plats connus et
aimes dans l'hôtellerie. ,

¦Prags'amrtMe : Fondue bien réussie, bien liée et crémeuse (pas de
fécule , ni de farine de blé) ( omment allonger une  fondue avec un quart de
moins de fromage. Les Beefsîeak au fromage (pas de viande) 12-15 beef-
steak avec 200 gr. de fromage maigre, un plat très apprécié. Le fromage en
tranches cuites et panwèes, aussi 12-15 pièces. La pâêe «crème au fro-
mage» 50 gr. de fromage maigre ou gras pour 3 be3!es croûtes doubles , lé-
gères à la digestion ou pour 20 tomates ou pommes de terre farcies, etc.

La Chaux-de-Fonds , salie du cercle de l'Union , R. Serre 64, jeudi 27 novembre
Le Locie saiie du café de la place, vendredi 28 nov

l e  cours est d'environ deux heures Après midi à 14 h. 30. Soir à 20 h. Même
programme après midi et soir. Dégustation de tous les plats seulement 50 et. Ap-
porter cuiller et assiette. «ours de cuisine BADER , Zurich.

Etat-Civil ilu 24 novembre
Promesses de mariage

Straub, Otto , ingénieur , Ar-
govien et Hut, Nelly, Thur-
govienne. — Balmer , Roger-
Willy, peintre en voitures ,
Bernois et Farine, Margue-
rite-Lucia-Ida , Bernoise.

Décès
Incinération. — Maire née

Mœchling, Louise - Emma ,
veuve de James-Auguste, née
le 28 mars 1859, Neuchâte-
loise. — Incinération. Henry
née Jacot, Marthe - Esther ,
épouse de Fritz-James, née
le 28 août 1875, Neuchâte-
loise. — Incinération. Cavin,
née Dâhler, Berthe , veuve
de Alfred-Adolphe , née le
22 août 1882, Vaudoise et
Neuchâteloise. — Incinéra-
tion. Dufaux née Droz , Jean-
ne - Henriette, épouse de
George-Antoine, née le 3
février 1883, Genevoise et
Neuchâteloise.

SALON

^UUx
Coiffure pour

daines et messieurs
•

SPECIALISTE
pour TEINTURES
DECOLORATION

9
PERMANENTES
tous systèmes

COIFFURES
modernes.

Serre 95. En dessus de
la Métropole.

Tél. 2.31.28 2051^

Lisez 'L 'Imp artial*
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Les spécialités
vaudoises ...

SAUCISSONS.
SAUCISSES aux CHOUX.
SAUCISSES AU FOIE.

AU COQ D'OR
Place Neuve 8 - Tél. 2.26.76

A vendre
Poules , poussities, lap ins,
dindes, oies, canards, pi-
geons (en tout 200 pièces),
à vendre en bloc ou sépa-
rément — OHres sous chif-
fre M. D. 20478 au bureau
de L'Impartial.

A VENDRE

jeune Schnauzer
11/2 an , très bon ratier , avec
pedigree. — S'adresser à M.
C. Robert, Peseux. Tél.
(038) 6.11.45. 20445

Train mécanique
avec rails, d'occasion, mais
en parfait état, est demandé
à acheter.

Offres avec prix sous chif-
fre S. H. 20347, au bureau de
L'Impartial.

TAPIS
Superbe choix de beaux
tapis moquette de 2 m.
sur 3 m. à Fr. 125.—,
145.—, 160.—, 190.— ,
250.— , descentes de Ut
rt Fr. 25.— pièce , je-
tées divan turc Fr. 43.-,
t beau divan couche, 2
fauteuils assortis, 1 table
de salon, le tout 750.—
fr., 1 combiné noyer po-
li, Fr. 420.—. 20470

S'adresser à A. Lei-
tenberg. Grenier 14.
Tél. 2.30.47.

Le Ski - Club
Chasserai enga-
gerait pour sa soi-
rée annuelle du 24
janvier 1948, un

orchestre
de 3 ou 4 musiciens.
Adresser les otires
au président de la
société, M. G. Ca-
che, Dombresson.

Collège 13 19990

Mélasse
le kilo 2.15
Â vendre
belle pendule Neuchâte-
loise, grande sonnerie
avec réveil, bien conser-
vée. — Offres sous chif-
fres P. N. 20468 au bu-
rean de L'Impartial.
On actièierait asa*sinière à gaz émaillés, mo-
dernes, armoire pour habits,
divan turc ou lit, lino, ma-
chine à écrire, table de cham-
bre et chaise. — Adresser les
offres avec prix sous chiffre
R. R. 20392 au bureau de
L'Impartial.

Mouton doré
manteau neul à vendre pour
cas imprévu. Prix très inté-
ressant. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 20469

Employée de maison sa.
chant cuire , connaissant la
couture, cherche place. En-
trée à convenir. — Ecrire sous
chiffre M. S. 20494, au bureau
de L'Impartial.

Importante fabrique d'horlogerie cherche poui
de suite ou époque à convenir,

Technicien-horloger
1Place stable et d'avenir. - Faire offres écrites

sous chiffre P 11156 N à Publicitas S. A.,
La Chaux-de-Fonds.

Les enfants , petits-enfants
et arrière petits-enfants de
feu Christian Meyer, ont la
douleur de faire part du dé-
cès de

Madame

Emma FRIEDLIII
née MEYER

leur chère et regrettée sœur,
belle-sœur, tante, grand'tante,
cousine et parente, que Dieu
a reprise à Lui, mardi 25 cou-
rant , après une pénible ma-
ladie.

L'enterrement, avec suite,
aura lieu à l'Hospice de la
Côte, Corcelles, le jeudi 27
courant, à 15 h. 30. 20528

Venez - mol vous tous
qui êtes fati gués «t
charg és et je vous sou-
lagerai.Partes de visite BEAU CHOIX

IMPRIMERIE COURVOISIER S. A. Faire-part deuil - imprimerie Courvoisier S. A.

Facilités de paiement

Huguenin-Radio
Rue des Jardinets 23

Téléphone 2 .42 .04

r 

Monsieur Charles SJENGER at sas
entants, ainsi que les familles parentes et
alliées, très touchés des nombreuses marques
de sympathie et d'affection qui leur ont été I
témoignées pendant ces Jours de pénible
séparation , expriment à toutes les personnes
qui les ont entourés leurs remerciements
sincères et reconnaissants.

Nous cherchons jeune garçon ou jeune
fille en qualité de

lift-boy
Salaire Fr. 200.- à 250.- par mois.
Occasion d 'apprendre l 'allemand.

Faire offres ou se présenter à la
Direction

Meyer Sôhne, Bienne

/ Util isez l'Antiseptique\

f MSTEROTE I
i à l 'é ta t  pur. m
lt Pour l'hygiène buccale et de la ||II gorge gargarisez 2 fois par jour. m

¦ZgS En vante dans toutes les pharmacies et drogueries $fô
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Cabinets
de pendulettes

sont toujours fabriqués aux meil-
leures conditions par le spécialiste

ÉBÉNISTERIE GUENIN
INDUSTRIE 16 Tél. 2.42.02

jpant de faire
Tachât

de votre mobilier, si vous
j i êtes ennuyé Hnancière-

;! ment, nous vous aiderons
i à surmonter vos difficul-

;j tés. Pas de frais d'avance.
jj Renseignez-vous confi-
I dentiellement à Elbag
3 S. A., Oberbuchslten

(Soleure). 11661



J^ uv JOUR
Menaces de troubles.

lia Chaux-de-Fonds . le. 26 novembre.
C'est n Italie et en France que le

désordre s'avère le p lus menaçant .
Il ne f ait aucun doute aue les mou-

vements de srève aui aff ectent nos voi-
sins d'otitre-Jura et dont les centres
sont surtout Marseille, la banlieue p a-
risienne et le Nord, tendent à la grève
générale. Les dessous oolitiaues sont
si évidents aue nombre d' ouvriers f ran-
çais commencent du reste à se méf ier
et à s'éloigner de la CGT extrémiste.
Celle-ci p ourrait bien d'ici p eu s'écrou-
ler p ar la basp . à la suite d'une division
qui se manif este au f ur  et à mesure aue
les ouvriers se rendent, mieux comp te
que le comnvnisme ne sert p as leurs
intérêts, mais bien la p olitique du Ko-
minf orm.

La question est de savoir si cet
éclatement de l'organisation sy ndi-
cale déf aillante arrivera avant la ré-
volution ou après. A des signes cer-
tains, on reconnaît que le nombre des
ouvriers hostiles aux grèves augmen-
te sans cesse. Mai s la situation reste
conf use et la décision des cheminots
tendant à une grève générale du ré-
seau p ourrait bien être décisive. Il
est donc impossible de f aire actuelle-
ment une prévision sûre touchant l'é-
volution de la situation.

Quant à l'Italie , elle connaît des vio-
lences si possible plu s graves encore
et les observateurs politique s sont
d'avis que le part i communiste est dé-
cidé à poursuivre son agitation jusqu 'à
ce que l'occasion se présente de ren-
verser le gouvernement de Gasperi.
Dans ce but, une organisation de choc
a été créée et elle serait commandée
pa r le f ameux colonel Valerio, qui tua,
comme on sait , Mussolini et sa com-
pagn e sur les bords da lac de Côme.
Aucune grave manif estation où l'on ne
retrouve la main, soit de M . Togliattt ,
soit du f ameux colonel.

_ Toutef ois. M. de Gasp eri et les p ar-
tis du centre et de la souche modérée
ne, semblent p as vouloir se laisser inti-
mider. Un remaniement ministériel au-
ra lieu très p rochainement aui étendra
la p articip ation gouvernementale et
consolidera la p osition du souverne-
ment. Comme PU France , l'agitation ré-
volutionnaire du p arti communiste
italien tend p lutôt à p rovoquer dans
le neunle une réaction en f aveur du re-
tour à l'ordre et à la déf ense sociale
basée sur les réf ormes et non sur la
révolution

Cep endant , U f u ut  bien reconnaître
que dans un pay s comme dans l'au-
tre, l'anarchie p rovoquée et attisée
p ar Vextrême-gauche accroît les em-
barras économiques , ce qui rend de
p lus en p lus diff icile , sinon impossi-
ble la tâche des gouvernements. C'est
dans la mesure où ces derniers sau-
ront tout subordonner au salut p u-
blic que les menaces de crise p our-
ront être écartées.

Résumé 8e nouvelles.

— On a p eu de nouvelles ce ma-
tin de la rencontre de Londres. U
semble bien que MM.  Bevin et Mars-
hall soient disposés à f aire tout ce
qui est p ossible pou r éviter l 'imp asse,
mais qu'une f ois la scission con-
sommée, ils n'hésiteront p as à ap -
p liquer intégralement la p olitique d'u-
ne Allemagne séparée, occidentalisée
et réindustrialisêe, dont la pr osp érité
contrastera vivement avec l'Allema-
gne soi-disant unif iée et satellite de
l'URSS. C'est donc bien une des der-
nières chances de l 'Europ e qui se j oue
actuellement.¦ — Une nouvelle attaque américaine
contre le communisme a été déclen-
chée hier devant le Sêna* américain p ar
M. Conaltv.

— Selon certains bruits, les coupons
de rep as ne seraient pas rétablis en
Suisse. En revanche, selon certaines
précisions données p ar  la Centrale f é -
dérale de l'Economie de guerre, la re-
mise de coupons de lait dans les res-
taurants ne serait qu'une mesure p rovi-
soire qui serait supp rimée dès la se-
conde moitié de l'hiver. Dès cette ép o-
que, seuls devraient remettre des cou-
p ons de lait les consommateurs récla-
mant des quantités dépassant l'ordi-
naire. Il restera évidemment encore,
écrit un conf rère , à f i xer  ce que l'on en-
tend par « l'ordinaire ». P. B.

LES JUIFS DANSENT DANS
TEL-AVIV

JERUSALEM, 26. — Reuter. — Dix
raille habitants de la ville de Tel-
Aviv ont manifesté leur Soie dans une
grande manifestation publique, mardi,
à la suite du vote favorable au partage
de la Palestine intervenu à l'O. N. U.

Le président du comité exécutif de
l'agence jui ve a prononcé une allocu-
tion et des oharats se sont fait enten-
dre.

Ëwiie de ia conférence des «mire» à Londres
Les ministres des affaires étrangères des quatre grandes puissances ont tenu hier à Lancaster
House leur première séance, dans laquelle il a été question du désarmement de r Allemagne

Tous se font applaudir...

...mais aucun ne s'est
mnûê !

_ LONDRES. 26. — AFP. — M. Mo-
lotov est arrivé le p remier à Lancas-
ter House p our la Conf érence des Qua-
tre. Il a été accueilli p ar les app laudis-
sements de la f oule des curieux amas-
sés le long du trottoir.

M. Molotov a rép ondu p ar un bref
salut sans sourire et a rap idement, es-
caladé les marches dp l 'édif ice . M. Mo-
lotov était accompagné du maréchal
Sokolowsky. gouverneur de la zone so-
viétique d'occupation en Allemagn e

Tout de suite aorès M. Molotov. est
ai rivé M. Bidault , délégu é français ,
accompagné de MM. Hervé Alohand et
Couve de MurviUe.

_ Cinci minutes olus tar d M. Bevin pé-
nétrait dans Lancaster House suivi à
deux minutes d'intervalle par M. Mars-
hall accompagn é de M. Lewis Dou glas,
ambassadeur des Etats-Unis à Londres

Toas les hommes d 'Etat ont été ac-
cueillis iar les acclamations de In f ou-
le, mais aucun ne s'est déridé.

Première séance
La démilitarisation de l'Allemagne

inscrite au programme
LONDRES . 26. — Reuter. — Les

ministres des affaires étrangères des
«Quatre Grands» ont décidé, dans
leur première séance, d'inscrire au
programme de leurs travaux un pro-
jet de traité pour la dém'iîitarisatio n
et le désarmement de l'Allemagne,
ainsi que l'avait proposé M. George
Marshall.

D'autre part, ils ont résolu d'exa-
miner encore six autres questio ns,
mais ils n'ont pas pu s'entendre sur
l'ordre 'dans Ile-quel ils le feront.
Quatre de celles-ci ont déj à été étu-
diées nar leurs adj oints et les deux
autres ont été ajoutées après coup.
Les quatre premières sopn t :

1. Rapport sur l'activité de la com-
mission du traité de paix avec l'Au-
triche.

2. Forme et compétences de la fu-
ture organisation politique provisoi-
re de l'Allemagne.

3. Base économique du nouvel Etat
allemand.

4. Procédure d'élaboration du trai-
té de paix avec l'Allemagne.

La modification suivante a cepen-
dant été apportée à cet amenda : éla-
boration du traité de paix (frontières
et procédure). C'est le délégué fran-
çais qui a demandé que la discussion
ponte égalemen t sur les frontières.

Une proposition soviétique

Pour us. pacte à quatire
En outre, le ministre des affaires

étrangères d'U. R. S. S. a proposé que
soit étudié un pacte à quatre pour la
démilitarisation et le désarmement.
Cette proposition avait déjà été faite
une première fois par l'ancien minis-
tre des affaires étrangères des Etats-
Unis, M. James Byrnes.

Enfin, à la demande de l'U. R. S. S.,
les ministres débattront les qu estions
relatives à l'exécution des décisions
prises en vue de la démilitarisation de
l'Al lemagne à la conférence des minis-
tres des affaires étrangères de Mos-
ciou.

Les ministres ont décidé, en fin de
séance, de se réuni r chaque j our, vers
16 h. 30 pour terminer leurs délibéra-
tions , si possible à 19 h. 30.
IHF"*1 Les Russes sur leurs gardes...

LONDRES, 26. — AFP. — Des po-
liciers soviétiques en armes ont monté
la garde durant toute la j ournée de
lundpi autour des avions qui ont amené
à l'aérodrome militaire de Northolt M.
Molotov et les autres membres de la
délégation.

Ces gardes n ont aucun contact avec
les autorités de l'aérodrome et deux
des sept appareils soviétiques sont re-
partis sans que la R. A. F. ait été offi-
ciel lement avertie ; 

L'ex-ambassadeur italien à Londres

m. iastianini aotiuitte
ROME, 26. — AFP — M. Giuseppe

Bastianini, qui fut ambassadeur à
Londres de juim 1939 à iuin 1940,
a été acquitté par la cour d'assises
spéciale devant laquelle il était ac-
cusé d'avoir contribué à créer le ré-
gime fasciste et d'avoir annulé les
garanties constitutionnelles.

M. Bastianini a en outre bénéficié
d'un non-lieu touchant l'accusation
formulée contre lui d'avoir organisé
des sections d'assaut fascistes , l'am-
nistie ayant été appliquée à ces dé-
lits.

Les conflits sociaux
en France

PARIS, 26. — AFP. — Si l'agitation
sociale se poursuit — on note notam-
ment à traver s la France un dépôt de
cahiers de revendication s par les ou-
vriers dans de multiples industries —
la grève dans les postes parisiennes
paraît se résorber.

Dans les gares de Paris , la situation
est inchangée : A la gare de l'Est , le
trafic est normal , aux gares du Nord ,
d'Austerlitz , Saint-Lazare — ces deux
dernières desservant le réseau ouest —
le trafic est extrêmement réduit. A la
gare de Lyon, l'arrêt est total.

A Bordeaux , les ouvriers du port
et ceux du chantier naval , joignant
les dockers , ont cessé le travail .

Dans les mines, le mouvement de
grève s'étend notamment dans la ré-
gion du centre : les mineurs du bassin
de Cransac, Decazeville, Saint-Eloi-
les-mines. Montceau-les-mines et dans
l'est du bassin de Longwy, ont décidé
la cessation du travail.

¥®rs fa grève générale
craez aes sneminots

PARIS. 26. — AFP. - LA FEDE-
RATION NATIONALE DES CHEMI-
NOTS A DECIDE D'INVITER TOUS
LES SYNDICATS A PARTICIPER
IMMEDIATEMENT A LA GREVE
POUR LA RENDRE EFFECTIVE ET
TOTALE.

L'épuration communiste
chez les producteurs de films

américains
NEW-YORK. 26. — AFP. — « Vingt

pro ducteurs de f ilms américains, par-
mi lesquels la « Métr o Goldwin May er»
et la « Warner Bros », ont décidé de
licencier tout leur personnel commu-
niste et de ref user d'en embaucher à
l'avenir » a déclaré M. Eric Johnston,
pré sident de l 'Association américaine
des prod ucteurs de f i lms.

Les producteurs sont actuellement
décidés à licencier immédiatement ou
suspendre sans indemnité les 10 scé-
naristes et metteurs en scène qui sont
accusés d'outrage au Congrès pour
avoir refusé de répondre à la commis-
sion d'enquête s'ils appartenaient ou
non au parti communiste. Ne seront
réembauchés aue ceux aui se seront ac-
quittés et auront ju ré ne pas être com-
munistes.

Des sujets soviétiques expulsés
de France

PARIS, 26. — AFP. — Une vingtai-
ne de sujets soviétiques résidant en
France « expulsés pour immixtion
dans les affaires françaises », doivent
être aujourd'hui mercredi conduits à
la frontière, annonce « France-Soir ».

Ces citoyens soviétiques appartien-
nent à l'Union des patriotes soviéti-
ques. Parmi eux figure le rédacteur
en chef de l'hebdomadaire soviétique
paraissant à Paris. Toujours selon
« France-Soir » c'est à la frontière
belge ou suisse, plus probablement à
la frontière suisse, qu 'ils seront con-
duits.

L'Union soviétique, seul pays au monde
où l'Industrie lourde est plus développée que l'industrie légère.,.

WASHINGTON, 26. — Exchange. -
Dans ie « Saturday Evening Post »
vient de paraître un intéressant articl e
sur le « potentiel de guerre de l'U. R.
S. S. ». Son auteur, M. Ellsworth Ray-
mond, est un ancien observateur « in-
dustriel » à l'ambassade américaine de
Moscou.

Il déclare que toute l'industrie so-
viétique est axée sur l'armement, mais
il ajoute que les Russes devront tra-
vailler avec acharnement pendant 20
ans au moins avant d'atteindre le ni-
veau industriel des Etats-Unis. L'U-
nion soviétique n'en serait pas moins
la seconde puissance industrielle du
monde, produisant en grande quantité
des armes effica ces. Cet effort dans
!e secteur des armements explique, dit
M. Ellsworth, la mauvaise qualité et
la pénurie des marchandises d'usage
civil.

L'Union soviétique serait le seul
pays du monde où l'industrie lourde
dépasse en puissance le potentiel de
l'industrie légère.

La bombe atomique en 1950 ?
Le olan quinquennal en cours pré-

voit un développement de l'industrie
lourde au double, de la production ac-
tuelle , tandis aue le taux d'extension
de l'industrie légère n'est fixé au 'à
28 %. De grandes industries sont en
train de naître au centre de la Russie.
Le tiers du carburant nécessaire à la
consommation da p avs doit être retiré
d'Asie et de l'Oural. Moscou aurait
l'esp oir de p osséder des bombes atomi-
ques à p artir de 1950.

M. Ellsworth affirm e encore oue des
« section militaires » sont attribuée s à
chaaue entreorise industrielle, ayant
pour tâche de contrôler le développe-
ment et la modernisation des moyens
de production, et de veiller au maintien
du ootentiel militaire , des usines. Cha-
que secteur industriel! de l'Union so-
viétiaue serait soumis à des directives
d'ordre militaire. Les fabriaues de
tracteurs, nar exemole. devraient éea-
lement construire des chars d'assaut.

En Suisse
Pas d'augmentation du

prix du lait
BERNE, 26. — Ag. — L'augmenta-

tion du prix du lait réclamée par les
milieux agricoles et repoussée mardi
par le Conseil fédéral était de deux
centimes par litre. Le Conseil fédéral
a résolu toutefois de prolonger de
cinq mois l'application de la hausse de
quatre centimes accordée précédem-
ment. Celle-ci restera donc en vigueur
jusqu'à fin octobre 1948 et non pas
seulement jusqu'à la fin du mois de
mai.

D'un match rie fooiba!! et d'honneur
national...

BBRNPE, 26. — C. P. S. — En réponse
à une petite question du conseiller national
Cottrer qui demandait Pou ver tee d'une en-
quête à la suite d'événeroeoits regrettables
au sein 'de l'A. S. F. A., qui pportent un pré-
judice certain au sparii helvétique , le Con -
seil f édéral déclare que la question a p our
p oint de départ le transf ert d'un j oueur d' un
club de f ootball de la Suisse orientale dans
un de ceux de la Suisse romande, au mé-
p ris des règles de t Association suisse de
'ootball et d'athlétisme.

Les associations de gymnastique et de
sp ort sont des sociétés libres de droit ci-
vil. Dans la circonstance, le Conseil f édé-
ral est incomp étent p our ouvrir une en-
quête.

L'allocation de .subventions aux dites
issociations ne saurait d'autre part jus -
'nier l'ouverture d' une enquête. Ces sub-
•ention s ne- sont pas destinées en effet à

' ¦i formation d'êtfuîpes na t ionales , mais à
.'organisation de cour s de gymnastique et de
sport, selon le r èglement du Département
militaire.

ilpoiioe MdttMa
L'affaire Crédor ne sera pas jugée

cette année.
En raison de l'ampleur du dossie r

de l'affaire Crédor. renvoyée devant
le tribunal correctionnel de Neuchâ-
tel . il ne sera pas possible de convo-
quer une audience de j ugement avan t
1948. 

Les relations ferroviaires entre
Neuchâtel et Paris

Etant donné l'évolution des grèves
de la S. N. C. F.. il est impossible de
fixer la situation d'une manière cer-
taine. Il semble cependant qu'il est
possible d'aller à Paris ; cela de deux
façons :

1. En passant par Dijon. Le trafic
Neuchâtel-Dijon par Pontarlier était
jusqu'à hier soir, tout à fait normal. 4.
Dijon, transbordement Un train fonc-
tionne jusqu'à Melun. De Melun à Pa-
ris, le trafic ferroviaire est interrompu.
Mais il semble qu'il soit possible d'em-
prunter un autocar qui mène à Paris.
Ce service offici el ne fonctionne pas
régulièrement.

2. En empruntant le réseau de l'Est.
Ce réseau n'avait hier soir pas encore
été touché par la grève. Un voyageur
venant de Neuchâtel pourra donc pas-
ser par Pontarlier et. de là. prendre
un autocar qui le mènera à Vesoul via
Besançon. Ce service est assuré par
une compagnie privée. De Vesoul , on
pourra prendre un train direct pour
Paris. De même au reton*.

La ChauK-de-Fonds
Commencement d'incendie.

Les premiers secours étaient appelés
hier à 17 h. 30 au garage dés Trois
Rois , où un commencement d'incendie
avait éclaté dans la soute du chauf-
fage central. Avant mis force papier
dans la bouche béante un employé ne
prévit oas le retour de flamme s oui
allait se produire, mettant le feu à la
paille et aux copeaux oui servent à
allumer le feu. A l'arrivée des oremiers
secours, les employés avaient delà
inond é la cave et au bout de Quelques
minute s de surveillance , tout danger
était écarté.
Accrochage aux Eplatures.

Une automobile circulait hier vers
9 heures du matin le long de la route
des Eolatures en direction du Locle.
Elle voulut prendre à gauche pour se
diriger ves la carrosserie Haag. Une
autre oui allait la dépasser ne put
s'arrêter à temos sur la rout e glissan-
te et la r> "it en écharoe. L'une a le
côté gauche très endommagé, l'autre
l'avant °nfoncé. Pas d'accident de per-
sonnes.

Dernière Heure
On voulait assassiner Bac Dai
HONG KONG, 26. — AFP — La

police de Hong Kong annonce qu'el-
le a découvert les préparatifs d'un
complot ourdi en vue de l'assassinat
de l'ex-empereur d'Annam Bao Dai.

Les troubles en Italie
On doit faire appel aux blindés à
Modène, où la situation est tendue

ROME. 26. — AFP. — Dix autos
blindées et des détachements de gen-
darmerie ont été envoyés d'urgence à
Modène où la situation est p neore ten-
due , à la suite de l 'évasion de deux
p ersonnes arrêtées avant-Mer au cours
de manif estations. Malgré ce dép loie-
ment de f orces, pl u-sien 4 *44 p ersonnes
sont p arvenues à p énétrer dans les lo-
caux de la section de l 'Uomo Oualun-
que. au'elles ont dévastés.

A Novare. les troup es ont été con-
signées dans les casernes durant un
meeting auquel p articipèrent environ
deux mille ouvriers. Enf in, l'invasion
des bureaux de la section de !' ¦<¦ Asso-
ciation des p artisans », à Cannob 'o. a
p roduit une vive eff ervescence dans
ces milieux.

Grève de la faim
dans des écoles égyptiennes

LE CAIRE 26. — AFP. — Depuis
cina jours, les élèves diplômés des dif-
fére n tes écoles professionnelles égyp-
tiennes font la grève de la faim. Barri-
cadés dans les bureaux de leur syndi-
cat, ils revendiquent la revision des
conditions de leur engagement au ser-
vice de l'Fta+ 

Le directeur des postes américaines
démissionne...

...pour se vouer au base-bail !
(Télép hone nart. d 'Exchange) .

WASHINGTON. 26. — Sur sa re-
quête personnelle, le directeur des
postes américain. M. Hannegan , quit-
te son poste le ler décembre pro-
chain. Le président Truman a accepté
cette démission.

Dans sa lettre de démission. M.
Hannegan invoque comme raison qu'il
veut se vouer complètement au base-
bail. Il déclare aussi qu'il considère
ce sport comme d'intérêt national et
qu'il a de fermes esproirs d'y faire
carrière.

BULLETIN METEOROLOGIQUE
Nuageux, éclaircies temp oraires

Nuit froide ^u cours de j eudi nouvel le,
augmentation de la nébulosité à oar-
feda foaest

tragiquement au Landeron
(Corr.) — Un trag ique accident s'est

p roduit hier an Landeron dans des cir-
constances non encore comp lètement
déterminées

Un ieune garçon boucher de 19 ans.
M. Josep h Knoeof li. aui descendu t à
bicy clette une rue en p ente débouchant
sur la route cantonale, non loin de la
clinique du Dr Bersot . se trouva subi-
tement en p résence d'une auto bâlo se.
Le choc f u t  des p lus violents et le mal-
heureux cy cliste , p roj eté à p lusieurs
mètres f ut  retrouvé non loin de la voie
f errée.

Son état avant p aru très grave —
il souf f rai t  entre autres d'unr f ractu re
du crâne — il f u t  transp orté aussitôt
à l'hôp ital de Bienne II devait mal-
heureusement v décéder dan-: l'ap rès-
midi mnl. ?rê le soin aup l'on nni de
lui.

Nous présentons à la famille du dé-
funt nos vive condoléances

Un garçon bousier sd tue


